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Dans le cadre de ce qu’il 
conviendrait d’appeler l’affaire du 
bouclier �iscal, ce lundi le Bureau 
du Conseil d’Etat rend une déci-
sion ubuesque. D’un côté il af�irme 
« qu’il convient de faire toute la 
lumière sur ces dysfonctionne-
ments » et « qu’une Commission 
d’enquête parlementaire (CEP) 
serait la seule à même d’effectuer 
le travail » et de l’autre, il s’oppose 
à cette même CEP pour des raisons 
de coût de l’opération. Incompré-
hensible.

Ceci peu après l’annonce des 
manquements de la conseillère 
d’Etat Valérie Dittli lorsqu’elle 
avait la charge du Département 
des �inances. Le rapport de la com-
mission de surveillance pointe 
des lacunes managériales et une 
dé�iance envers l’administration, 
entre autres potentiels con�lits d’in-
térêts et souffrances humaines au 
sein de son département.

L’heure des comptes sans 
doute…

Dif�icile de ne pas revenir sur 
la sacro-sainte alliance qui avait vu 
le retour de la droite au gouverne-
ment. Valérie Dittli avait sans aucun 
doute été un moteur ef�icace en fai-
sant le buzz d’une droite atypique, 
ouverte et innovatrice.

Dif�icile aussi de ne pas penser 
au département géré pendant 20 
ans par le grand argentier Pascal 
Broulis, l’homme de « L’impôt heu-
reux »… pour certains. Un dépar-
tement repris par la présidente 
Christelle Luisier qui a clairement 
annoncé que 2025 avait été l’année 
la plus dif�icile de sa vie politique. 
On peut la comprendre.

On peut aussi comprendre 
la complexité d’un département 
mammouth doté de 13 milliards de 
budget et de milliers d’employés. Il 
a fait les belles heures du canton et 
la jalousie des autres devant tant de 
gestion exemplaire ces dernières 
décennies.

Aujourd’hui, sans forcer le 
fusible, doucement mais avec fer-
meté, l’issue de secours est claire-
ment indiquée.

Les résultats des Très Riches 
Heures du canton de Vaud ne 
doivent pas être questionnées.

Toutefois, ce mardi, le Procu-
reur général Kaltenrieder annonce 
s’autosaisir du dossier et enquêter 
sur l’application du bouclier �is-
cal… affaire à suivre.

15

Fusible providentiel

Editorial
Arvid Ellefsplass
Rédacteur en chef

La petite histoire des mots

La chronique de Georges Pop
Découvrez l’histoire du mot « Shérif »

3

Oron

Le passé minier cherche des témoignages

7

Vulliens

L’insolite safran du Jorat

9

Football

Le jeu et les enjeux 
Une analyse de l’état d’esprit du sport

16

 JOURNAL DU DISTRICT  |  N° 2  |  JEUDI 15 JANVIER 2026  |  76E ANNÉE N° 35706  |  CHF 2.50  |  JGA 1610 ORON-LA-VILLE  |  le-courrier.ch  |  Code 70062

Vendez votre bien 
immobilier en toute 
sérénité!

021 691 01 01 Bertrand Nicod
DIRECTEUR



N° 2 • JEUDI 15 JANVIER 2026 Le Courrier

Contrôle qualité

AVIS OFFICIELS • ANNONCES 2

AVIS D’ENQUÊTE
PUIDOUX

 La Municipalité, conformément à la loi sur la police des 
constructions, soumet à l’enquête publique le projet suivant :

Objet :   Construction d’un nouveau hangar

Situation :  Chemin de Praz-Pourri

Nº de la parcelle : 675

Nº CAMAC : 245448

Référence communale : 03-1819-26 

Coordonnées géo. : 2’551’028 / 1’152’685

Propriétaire :  La Grangette SA, Laurent Chaubert 

Auteur des plans :  Bosson SA Constructions rurales
Route de Billens 14
1680 Romont

Particularité :  Le présent projet est situé en dehors 
de la zone à bâtir

Compétences : Municipale Etat

L’enquête publique de 30 jours est ouverte
du 10 janvier au 8 février 2026

La Municipalité

AVIS D’ENQUÊTE
PUIDOUX

 La Municipalité, conformément à la loi sur la police des 
constructions, soumet à l’enquête publique le projet suivant :

Objet :   Rénovation et transformation 
d’une maison – transformations 
intérieures, isolation de la toiture, 
remplacement du système de 
chauffage, installation de panneaux 
solaires et création d’une lucarne – 
aménagement de places de parc

Situation :  Chemin des Plantaz 3

Nº de la parcelle : 2085

Nº ECA : 857 

Nº CAMAC : 236727

Référence communale : 01-1817-26 

Coordonnées géo. : 2’548’710 / 1’147’950

Propriétaire :  Fabienne Botfi eld

Auteur des plans :  Ganty SA
Grand’Rue 9 
1071 Chexbres

Demande de dérogation :  Art. 14 LPrPNP 
(application de l’art. 15 LPrPNP)

Compétences : Municipale Etat

L’enquête publique de 30 jours est ouverte
du 10 janvier au 8 février 2026

La Municipalité

AVIS D’ENQUÊTE
PUIDOUX

 La Municipalité, conformément à la loi sur la police des 
constructions, soumet à l’enquête publique le projet suivant :

Objet :   Rénovation d’une ferme villageoise de 
1820 – Création d’un 2e appartement 
dans le volume existant de la grange, 
rénovation de la toiture, isolation 
complète du bâtiment, ajout 
de 2 places de stationnement 

Situation :  Chemin du Bois Jaccoud 4

Nº de la parcelle : 1445

Nº ECA : 643 

Nº CAMAC : 245608

Référence communale : 02-1818-26 

Coordonnées géo. : 2’550’660 / 1’148’040

Note au recensement arch. :6

Propriétaires :  Christine Amos, Laurence Cherpillod, 
Jeannette et Denis Destraz 

Promettant acquéreur :  Lionel Grandjean 

Auteur des plans :  M10 Architectes SA 
Rue du Midi 10 
1003 Lausanne 

Compétences : Municipale Etat

L’enquête publique de 30 jours est ouverte
du 10 janvier au 8 février 2026

La Municipalité

AVIS D’ENQUÊTE
BOURG-EN-LAVAUX

 La Municipalité, conformément à la loi sur la police des 
constructions, soumet à l’enquête publique le projet suivant :

Demande de permis de construire (P)

Nature des travaux : Adjonction 

Description de l’ouvrage : Construction d’une pergola 
bioclimatique 

Situation :  Chemin de Crêt-Mouton 16
1091 Grandvaux 

Nº de la parcelle : 4201 

Nº ECA : 2977 

Nº CAMAC : 246026 

Référence communale : 26.623 

Coordonnées géo. : 2’544’684 / 1’150’997 

Propriétaires :  Samantha et Laura Hayward 

Auteur des plans : Béatrice Aguet 
Erregi Indoor-Outdoor Sàrl 

Compétences : Municipale Etat

L’enquête publique de 30 jours est ouverte
du 14 janvier au 12 février 2026

La Municipalité

 La Municipalité, conformément à la loi sur la police des  La Municipalité, conformément à la loi sur la police des 

AVIS D’ENQUÊTE
PUIDOUX

 La Municipalité, conformément à la loi sur la police des 
constructions, soumet à l’enquête publique le projet suivant :

Objet :   Transformation, rénovation et mise 
en conformité de l’exploitation viticole. 
Création d’un espace dégustation. 
Pose de panneaux solaires 
photovoltaïques  

Situation :  Ch. de Publoz 8

Nº de la parcelle : 2840

Nº ECA : 77

Nº CAMAC : 242504

Référence communale : 04-1820-26

Coordonnées géo. : 2’548’755 / 1’149’095

Note au recensement arch. :4

Propriétaire :  Schaffner Vins
Jean-Christophe Schaffner 

Auteur des plans :  Atelier d’Architecture Grand SA 
Route de Treytorrens 18a
1096 Cully

Particularité :  Le présent projet est situé en dehors 
de la zone à bâtir

Compétences : Municipale Etat

L’enquête publique de 30 jours est ouverte
du 17 janvier au 15 février 2026

La Municipalité
Une enquête publique est ouverte à la demande de 
la Commune de Lutry à Lutry, concernant le projet de 
réaménagement des équipements intérieurs du Vieux 
Port et dragage, sur le domaine public cantonal « Le 
Léman », au lieu-dit « Vieux Port », sur le territoire de la

COMMUNE DE LUTRY
Coordonnées moyennes : 2’542’150 / 1’150’290

Les pièces relatives à cette demande seront déposées 
du 14 janvier 2026 au 12 février 2026 inclusivement, 
au Service technique de la Commune de Lutry, où les 
intéressés peuvent en prendre connaissance. 

Les personnes qui auraient des observations ou des 
oppositions à formuler sont invitées à les consigner 
et à les motiver sur la feuille d’enquête annexée au 
dossier ou par courrier adressé au Service technique 
de la Commune de Lutry. 

La présente enquête est ouverte conformément à 
la procédure décisive selon la loi sur la police des 
eaux dépendant du domaine public (LPDP) et la loi 
sur l’aménagement du territoire et des constructions 
(LATC) selon l’art. 103 et suivants. 

Direction générale 
de l’environnement 
Ressources en eau 

et économie hydraulique

ENQUÊTE PUBLIQUE
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AVIS D’ENQUÊTE
PAUDEX

 La Municipalité, conformément à la loi sur la police des 
constructions, soumet à l’enquête publique le projet suivant :

Demande de permis de construire (P)

Nature des travaux :   Transformation

Description de l’ouvrage :   Rénovation & Transformation 
d’une villa de maître

Situation :  Chemin de la Grangette 29

Nº de la parcelle : 207

Nº ECA : 249a 249b

Nº CAMAC : 245787

Référence communale : 832

Coordonnées géo. : 2’541’538 / 1’151’260

Propriétaire :  William Marsh

Auteur des plans :  Frédéric Laurent 
FL Architecture & Associés SA

Compétences : Municipale Etat

L’enquête publique de 30 jours est ouverte
du 21 janvier au 19 février 2026

La Municipalité

La Municipalité d’Oron, conformément à la loi sur 
la police des constructions, soumet à l’enquête 
publique le projet suivant :

Nature des travaux :
Description 

de l’ouvrage :

Situation :

Nos des parcelles :
Nos ECA :

N° CAMAC :
Réf. communale :

Coordonnées
géographiques :

Propriétaires :

Auteur des plans :

Demande 
de dérogation :

Particularité :

Compétences :

Demande de permis de construire (P)
Reconstruction après démolition

Reconstruction après démolition 
du centre commercial Coop 
d’Oron-la-Ville comprenant 193 
places de parc voitures et 45 
places vélos, installation de 
panneaux solaires photovoltaïques 
en toiture, aménagement d’une 
nouvelle aire de livraison, nouvelle 
implantation de la terrasse du 
restaurant, démolition du bâtiment 
souterrain n° ECA 7539b, abattage 
et compensation de 3 arbres
Route de Lausanne 31
1610 Oron-la-Ville
11353 - 11270 - 11445
7539 - 7539b
239552
42.05.2111

2’552’590 / 1’157’890
Jan Zambaz, Christian Coppey 
Coop Société Coopérative
Nuno Tenera, 
OCSA o charrière architectes SA

Dérogation à l’art. 14 LPrPNP 
(conservation et entretien du 
patrimoine arboré), en application 
de l’art. 15 LPrPNP 
(motif : impératif de construction)
Le projet implique l’abattage 
d’arbre ou de haie
Municipale Etat

L’enquête publique de 30 jours est ouverte du 
17 janvier au 15 février 2026 au BTO à Oron-la-Ville

La Municipalité
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Publicité

Le président américain, Donald 
Trump, est très régulièrement 
quali�ié de « shérif » (sheriff en 
anglais), dans la presse, en rai-

son, notamment, de ses récentes inter-
ventions militaires, et même parfois de 
« shérif des mers », lorsque sa marine 
intercepte des pétroliers 
de la « �lotte fantôme » qui 
naviguent pour le compte de 
la Russie. Ce mot est devenu 
familier en français grâce aux 
westerns hollywoodiens, bien 
sûr, mais aussi, ne l’oublions 
pas, par la lecture et les adap-
tations cinématographiques 
de la légende de Robin des 
Bois qui livre un combat sans 
merci contre le corrompu shé-
rif de Nottingham.

Aux Etats-Unis, un shérif 
est un of�icier de police élu, 
garant de l'ordre public dans 
son comté. Ses prérogatives 
incluent la gestion des pri-
sons du territoire dont il a la 
charge, la sécurité des tribu-
naux, l'exécution des ordres 
judiciaires, le maintien de 
l'ordre, etc. Mais il existe aussi 
des shérifs au Canada, où leurs 
attributions sont un peu diffé-
rentes, ainsi qu’au Royaume-
Uni où ils exercent des fonctions hono-
ri�iques, sauf en Ecosse où ils disposent 
encore d’un pouvoir réel.

En Angleterre, la fonction de shérif, 
représentant de l’autorité royale dans 
un comté, existait déjà au Moyen-Âge. 
On trouve l’ancêtre du mot « shérif » dès 
le Xe siècle. En 992, par exemple, le roi 
anglais Æthelred II, dit Æthelred le Mala-
visé, ordonna à ses « scīrgerefa » de col-

lecter un impôt, sur les terres soumises 
à leur juridiction, a�in de payer un tri-
but aux Vikings, venus du Danemark, 
qui avaient envahi son territoire. Ce 
mot associait, en vieil anglais, le terme 
« scīr », qui désignait un comté, au mot 
« rēfa » qui voulait dire « chef ».

Après la victoire de Guillaume le 
Conquérant, en 1066, et la conquête 
normande, sous l'in�luence du français 
parlé par les nouveaux maîtres du pays, 
les rudes sons germaniques commen-
cèrent à s'attendrir. La prononciation 
de « scīrgerefa » s'est alors simpli�iée en 
« shir-reve » ou « shirreve » puis progres-
sivement, en « sheriff ». Le mot et la fonc-
tion de shérif furent ensuite importés en 

Amérique par les colons britanniques 
dès le XVIIe siècle, en même temps que le 
système juridique anglais. Une fois deve-
nus indépendants, les Américains les 
conserveront.

Le mot « shérif » fait son apparition 
dans la langue française dès le XVIe siècle, 

sous la plume de certains 
auteurs, pour décrire l'organi-
sation administrative et judi-
ciaire spéci�ique à l'Angleterre. 
Deux siècles plus tard, avec la 
colonisation de l'Amérique du 
Nord et l'indépendance des 
Etats-Unis, le mot commença 
également à désigner l'of�icier 
de police élu dans les com-
tés américains. C’est en 1863 
que ce substantif entra dans 
le « Grand Dictionnaire uni-
versel du XIXe siècle ». A cette 
époque, Larousse dé�init le 
« shérif » comme un magis-
trat anglais. Inutile de pré-
ciser que la popularité des 
westerns a, par la suite, ancré 
dé�initivement le mot dans 
notre langue.

Il faut noter qu’un shérif 
est, à priori, censé faire régner 
l’ordre en respectant la loi et 
non en l’ignorant ou en la bru-
talisant. Mais il est vrai aussi 

que, dans la production hollywoodienne, 
les shérifs violents et corrompus, qui 
trahissent leur étoile, ne manquent pas. 
C’est sans doute en référence à eux que, 
inconsciemment, ces gardiens de la loi 
sont désormais associés au turbulent 
et imprévisible locataire de la Maison 
Blanche.

 Georges Pop

La petite histoire des mots

La chronique de Georges Pop

Shérif

La petite histoire des mots

Pully veut une boussole pour l’enfance et la jeunesse
La Municipalité consacre 

sa dernière année de légis-
lature à un chantier d’en-
vergure : la création d’une 
politique de l’enfance et de 
la jeunesse. Avec un préa-
vis d’intention, qui a été pré-
senté au Conseil commu-
nal le 19 novembre dernier. 
L’exécutif entend poser un 
diagnostic complet avant de 
présenter, cette année, un 
préavis formel. Explications.

Pour la Municipalité, 
le choix d’un préa-
vis d’intention tient à 
une volonté de trans-

parence : faire le point sur les 
travaux menés durant la légis-
lature et clari�ier les dé�is des 
prochaines années, notam-
ment dans le préscolaire, le 
parascolaire et l’accueil jeu-
nesse. « On a une vue d’en-
semble, très dense, qui montre 
où en est la Direction jeu-
nesse, Affaires sociales et Sécu-
rité publique », relève Pauline 

Tafelmacher, conseillère com-
munale. « Il y a aussi un élément 
essentiel derrière cette action, 
celui de rappeler que la jeunesse 
ne se limite pas à l’enfance. Les 
débats politiques doivent trai-
ter des places en crèche ou 
en UAPE, mais également des 
problématiques propres aux 
jeunes. »

Les demandes d’accueil 
grimpent plus vite 
que l’offre

Lors de la séance du Conseil 
du 19 novembre, le préavis 
détaille d’abord le cadre légal 
(Confédération, Canton, LAJE, 
LSAJ, LProMin) puis dresse le 
bilan du plan directeur adopté 
en 2020. Le constat central 
concerne l’accueil extra-fami-
lial, avec une pression démo-
graphique qui ne retombe pas, 
où chaque nouvelle solution 
se heurte à des contraintes de 
locaux, de personnel et de pla-
ni�ication.

Sur le préscolaire (0-4 
ans), Pully compte aujourd’hui 
200 places en accueil collectif, 
soit un taux de couverture de 
22,3 %. Or l’étude de besoins, 
citée dans le préavis, �ixe un 
objectif théorique à 48,8 % : 
« Il manquerait, à terme, l’équi-
valent de 210 places supplé-
mentaires pour tendre vers ce 
niveau », précise la documen-
tation. Sans surprise, cette der-
nière détaille également que la 

liste d’attente augmente, por-
tée par l’évolution des modèles 
familiaux et par une popula-
tion en hausse (+9,7 % entre 
2014 et 2023).

Dans le parascolaire, plu-
sieurs projets ont renforcé 
l’offre ces dernières années 
(UAPE, réfectoires, presta-
tions de midi). Ils ont per-

mis de soulager certaines 
listes d’attente, mais la situa-
tion reste sensible pour des 
tranches d’âge précises, 
notamment autour de la pause 
de midi au secondaire : « C’est 
une question compliquée : nos 
structures ne suf�isent déjà 
plus, alors que créer des places 
se heurte à des contraintes 
techniques, politiques ou de 
lieux qui répondent aux exi-
gences cantonales », rappelle 
Pauline Tafelmacher.

Espace Jeunes 
et prévention

Le second volet présenté 
insiste sur la jeunesse au sens 
large. Une enquête menée 
auprès des 13-18 ans a fait 
remonter des besoins de lieux 
de rencontre, d’activités, mais 
aussi de santé et de préven-
tion. Au cœur du dispositif, 
l’Espace Jeunes, rouvert en 
2022, accueille 50 à 60 jeunes 
par jour et assure un suivi 
individualisé pour une ving-
taine d’entre eux. Le préavis 
décrit une pression croissante 
sur l’équipe, confrontée à des 
situations « complexes » et à 
un travail mêlant accueil libre, 
prévention, accompagnement 
socio-éducatif et coordina-
tion avec l’école et les ser-
vices spécialisés. Un renfort 
est annoncé dans les perspec-
tives, notamment pour sta-
biliser l’ouverture et renfor-
cer la présence sur le terrain. 

Pauline Tafelmacher, qui s’ex-
prime aussi comme mère, dit 
voir montrer les inquiétudes 
autour du numérique et des 
tensions entre jeunes : « Ce 
qui m’inquiète, c’est tout ce 
qui circule déjà très tôt via les 
réseaux sociaux : harcèlement, 
contenus inadaptés, violences. 
Et la vitesse à laquelle certains 
jeunes peuvent décrocher sco-
lairement et socialement à 
cause de cela notamment. »

En�in, la Municipalité 
annonce le lancement, au pre-
mier semestre 2026, d’un pro-
cessus d’une année pour éla-
borer un concept communal : 
états des lieux, analyses des 
besoins (familles, enfants, 
jeunes, partenaires), dé�ini-
tion d’objectifs, puis budgéti-
sation des mesures, avec un 
horizon allant jusqu’au prin-
temps 2027. Le préavis d’in-
tention ne chiffre pas encore 
l’addition globale : il �ixe une 
direction et appelle le débat. 
Sollicité sur plusieurs points, 
le municipal Jean-Marc Che-
vallaz en charge du dossier, 
n’a pas encore trouvé le temps 
de répondre à nos questions, 
nous reviendrons dans un 
prochain article avec ses élé-
ments de réponses. 

Thomas Cramatte

Politique

Dans l’article « Quelqu’un, Céline à Ursy » publié le 
8 janvier, il est utile de préciser que le compagnon de 
Céline se nomme Louis (et non pas Paul) et que Céline 
a bien obtenu son CFC d’assistante en pharmacie et va 

terminer sa formation d’in�irmière en 2026.
Nous prions lecteurs et famille d’accepter nos excuses les plus 

plates.

La rédaction

Rectifi catif

Brève

Le Département de l’enseignement et de la formation 
professionnelle (DEF) lance cette semaine une cam-
pagne de promotion de l'apprentissage destinée aux 

jeunes en �in de scolarité obligatoire et à leurs parents. 
Déployée tout au long de l’année 2026 sur les réseaux 
sociaux, dans les transports publics, au cinéma et dans les 
rues vaudoises, elle entend mettre en lumière le caractère 
épanouissant et concret de la formation professionnelle. 
Cette campagne de promotion s’inscrit dans le plan d’ac-
tion du DEF visant à renforcer l’attractivité de la formation 
professionnelle.

bic

Lancement d’une campagne de promotion 
de l’apprentissage axée 

sur l’épanouissement professionnel

« C’est aussi ça, l’apprentissage »

La Municipalité de Pully a présenté un préavis d’intention afi n de faire le point 
sur les actions en faveur de l’enfance et de la jeunesse et de préparer l’élaboration 

d’un concept communal dès 2026

« Nos structures 
ne suffi sent 

déjà plus (...) »
Pauline Tafelmacher

Conseillère communale

Im
ag

e 
d’

illu
str

at
io

n 
©

 Th
om

as
 C

ra
m

at
te



N° 2 • JEUDI 15 JANVIER 2026 Le Courrier

Contrôle qualité

ACTUALITÉS 4

« Le processus de deuil est individuel »
Le drame de Crans-Mon-

tana a fait 40 morts qui 
laissent des parents, des 
frères et sœurs, des amis. 
Comment soutenir celles et 
ceux qui souffrent? Michel 
Grataloup, thérapeute de 
famille au sein de la fonda-
tion As’trame Vaud, donne 
quelques pistes.

Le processus de deuil est 
individuel, chacun le vit d’une 
manière différente, à un rythme 
différent, en ressentant des 
émotions différentes», explique 
d’emblée Michel Grataloup 
pour qui cette notion est pri-
mordiale. Il recommande de ne 
surtout pas codi�ier ce qui est 
juste ou faux en donnant des 
conseils qui pourraient réson-
ner comme des injonctions ou 
donner l’impression que «l’on 
vit mal son deuil. Cela ajoute 
encore plus de souffrance ».

Être à l’écoute
Pour l’heure, les cellules 

d’aide organisées par les écoles 
ou les hôpitaux, les rassemble-
ments et les cérémonies com-
mémoratives permettent de 
donner de l’espace à la douleur, 
de remplir ce silence que le 
deuil amène souvent dans son 
sillage. Mais une fois que cet 
élan se sera dissipé, « il faudra 
être particulièrement atten-
tif aux personnes endeuillées 
- adultes comme enfants - qui 
auront toujours besoin d’être 
entendues », analyse le spécia-
liste.

Dans cette seconde phase, 
le soutien des proches est tout 
aussi primordial. « Même si on 
ne sait pas toujours quoi dire, 
rappeler qu’on est là, présent, 
prêt à écouter est très précieux. 
Cet espace leur permet simple-
ment de parler des émotions, 
comme la tristesse, la colère ou 

encore la culpabilité, qui les tra-
versent », explique-t-il. Il donne 
aussi de la place pour parler de 
la personne décédée. « Même 

des mois plus tard, il peut être 
précieux de continuer à abor-
der le sujet, sans avoir peur de 
remuer quelque chose de dou-
loureux. On peut simplement 
lui demander si elle souhaite en 
parler », ajoute Michel Grata-
loup, car ce qui peut sembler 
encore plus insupportable que 
de faire son deuil, c’est l’idée 
même qu’il ou elle soit oublié.

Réintroduire des repères 
Pour accompagner les per-

sonnes endeuillées, le théra-
peute mentionne qu’après un 
temps, il peut être aussi soute-
nant de les inviter à reprendre 
des activités qu’elles aimaient 
faire, ou de renouer avec des 

moments partagés qui leurs 
faisaient du bien. Réintroduire 
des rituels et des repères aide 
à redonner un certain sens 
aux journées et permet d’évi-
ter de s’enfermer trop long-
temps dans un retrait social. 
Il est surtout important de se 

montrer à l’écoute et patient, 
car le processus du deuil «n’est 
jamais linéaire et donne lieu à 
de nombreux hauts et bas».

Diane Zinsel

Drame de Crans-Montana  -  L’après

Compassion et partage
Tant de vies détruites et blessées
A l’heure de se souhaiter « bonne année »
Il a suf�i d’un instant, d’une étincelle
Pour laisser dans nos cœurs 
 tant de séquelles

Premièrement, le deuil à porter 
 et à faire à présent
Pour les familles qui ne reverront 
 jamais leur enfant
Les amis et proches des victimes 
 décédées à Crans
Drame dont tout le monde 
 se souviendra longtemps

Et les familles des survivants 
 blessés aujourd’hui
Sont entrées dans le processus 
 de reconstruction de vie
Un long chemin jalonné de pourquoi, 
 doutes et cafard
Des moments de colère, de joie 
 et aussi d’espoir

Critiques et jugements de soi-disant 
 bienveillants
N’ont pas leur place dans la vie 
 de tous ces gens
Ce dont ils ont besoin pour avoir 
 la force de tenir
C’est l’écoute, la compassion 
 et la sincérité d’un sourire

Tous ces jeunes dont la vie a été stoppée 
 d’un coup par de graves brûlures
N’ont d’autre choix que de mettre 
 entre parenthèse leur futur
Combien de soins et de traitements 
 devront-ils subir
Avant de pouvoir en�in penser 
 à redessiner leur avenir

Survivre et se battre pour renaître 
 à chaque instant
De longs mois, peut-être 
 des années durant
Seul le soutien de leurs proches 
 et de leurs amis
Saura les porter et leur redonner 
 goût à la vie

Les mots « soutien » et « entraide » 
 ont été souvent répétés
Et montrent qu’il reste en nos cœurs 
 de l’humanité
Ayons de la compassion pour 
 les intervenants sur le lieu du drame
Pour qui les images de terribles 
 souffrances seront à jamais gravées 
 au fond de leur âme 

Myriam Edward

Poésie

Nathalie à Lutry
« J’ai fait un appren-

tissage d’assistante den-
taire. Après quoi j’ai 
travaillé dans des cabi-
nets de dentistes. Après 
mon accouchement, 
je me suis occupée de 
mes deux enfants. Mais 
lorsqu’ils furent assez 
grands, j’ai eu envie de 
me consacrer à une acti-
vité plus personnelle et 
mieux en rapport avec 
mes propres envies et 
valeurs. J’ai alors suivi 
une formation en hyp-
nose thérapeutique, à 
Fribourg, que j’ai par la 
suite complétée par une 
initiation à la médium-
nité, notamment. J’ai 
ouvert mon cabinet il y a 
six ans ».

Fille du Mont-sur-Lau-
sanne, où elle a grandi, 
Nathalie Damond vit 
aujourd’hui sur les hau-

teurs de Lutry, non-loin des 
domaines vitivinicoles qui font 
la réputation de ce joli coin de 
pays, avec son époux, avocat-
médiateur bien connu à Lau-
sanne, ainsi que dans notre 
région. C’est dans ce cadre 
ravissant que cette femme au 
regard doux et à la parole apai-
sante a entrepris, par voca-
tion, de soigner les blessures 
psychiques et les angoisses de 
celles et ceux qui la sollicitent. 
A son lieu de rencontre, elle a 
donné le nom d’ « Espace Gui-
dance ».

« Les personnes qui viennent 
à moi portent souvent le poids 
d’un passé douloureux qui les 
angoisse et les tourmente dans 
leur quotidien. Je les aide à se 
débarrasser de ce fardeau et à 
retrouver bien-être et sérénité. 
C’est le cas, par exemple, des 
femmes qui ont vécu un accou-
chement traumatisant. Les 
rituels d’hypnose et de médium-
nité les aident à reprendre 
con�iance en elles. Il est vrai 
que lorsqu’on parle d’hypnose, 
cela fait parfois un peu peur. 
Mais c’est tout en douceur. Il 
n’y a aucune crainte à avoir »,
explique-t-elle, précisant 
qu’elle reçoit ses hôtes aussi 
bien individuellement qu’en 
groupe.

Va pour l’hypnose 
thérapeutique ! Mais 
la « médiumnité » … Le 
terme, à priori, ne fait-il 
pas songer à « Madame 
Irma » et à sa boule de 
cristal ? La ré�lexion la fait 
doucement sourire. Sans 
doute a-t-elle l’habitude 
de ce type de remarques 
nourries d’idées précon-
çues. C’est la raison pour 
laquelle, sur son site 
Internet, Nathalie répond 
directement à toutes les 
questions, pour dissiper 
les malentendus et les 
craintes. Sommairement 
dit, « La médiumnité est 
une simple démarche spi-
rituelle. Elle consiste à se 
mettre en rapport et en 
équilibre avec les forces de 

la nature », souligne-t-elle.

Voilà ! Les points étant mis 
sur les « i » à propos de votre 
travail thérapeutique, parlons 
de vos loisirs ! « Eh bien j’aime 
la lecture, les longues prome-
nades dans la nature et les 
grands voyages. Je suis particu-
lièrement attirée par les pays 
d’Asie ».

Merci de votre accueil bien-
veillant, Nathalie ! Tous nos 
vœux et bonne route en cette 
année 2026. 

Texte et photo Georges Pop

Contact : www.espaceguidance.ch

Quelqu’un !

A la rencontre des gens d’ici :

Quelques ressources à disposition
Les jeunes peuvent obtenir de l’aide gratuite et professionnelle sur ciao.ch 
(11 à 20 ans) et onecoute.ch (18-25 ans). Le 147, la ligne d’écoute pour les 
jeunes est joignable 24/24 toute l’année par téléphone, whatsapp ou e-mail. 
Le site projuventute.ch propose à la fois de l’aide pour les jeunes et pour les 
parents qui souhaitent accompagner leurs enfants. Pour les adultes, la Main 
tendue est disponible par téléphone au 143, par email ou par chat directe-
ment sur le site.

Séances individuelles ou en groupe
La fondation As’trame, présente dans tous les cantons romands, a pour mission d’accompagner les familles à la suite 
d’un bouleversement, comme un deuil. « Nous intervenons toujours dans un second temps, parfois des mois, voire 
des années après. Les organisations savent qu’elles peuvent nous adresser des patients qui en ont besoin », explique 
Michel Grataloup, thérapeute de famille au sein de la section vaudoise. La fondation propose de l’aide sous forme de 
séances individuelles sur le court ou le long terme. Elle organise aussi des réunions de groupe pour les enfants, les 
ados ou les parents. « Cette forme de rencontre est quelque chose d’extrêmement soutenant et porteur, car il y a ce 
sentiment que l’insupportable est plus facilement partageable et compréhensible par des personnes qui sont passées 
par une expérience similaire », glisse Michel Grataloup. Le site internet de la fondation propose aussi plusieurs res-
sources, notamment d’un guide pratique intitulé « Accompagner l’enfant en deuil » qui suggère et détaille des pistes de 
réfl exion et d’action selon l’âge, de la prime enfance à l’adolescence.
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« Le moment du réveil est intense »
Le Centre hospitalier 

universitaire vaudois 
s’occupe actuellement 
de neuf rescapés du 

drame de Crans-Montana. Les 
soins seront longs et délicats, 
af�irme Simon De Ridder, chef 
de clinique adjoint au Service 
de médecine intensive adulte, 
dont l’équipe fait tout pour que 
les grands brûlés puissent gué-
rir avec le moins de séquelles 
possibles. Entretien.

Qu’est-ce 
qu’un grand brûlé ?

Un grand brûlé, c'est 
quelqu'un dont au moins 20 % 
de la surface corporelle est 
brûlée profondément. Ce seuil 
est plus bas pour les enfants. 
L’atteinte de la brûlure se cal-
cule via la formule de Wallace, 
mais pour faire simple et don-
ner un ordre de grandeur, on 
peut estimer qu’une paume de 
la main du patient représente 
environ 1 % de la surface totale 
du corps.

Quelles sont les premières 
étapes lors de l’admission 
à l’hôpital ?

Les patients avec brûlures 
profondes à plus de 10 %, et/
ou avec des complications, ou 
une atteinte des zones sen-
sibles sont admis au centre 
des brûlés. Une fois arrivé chez 
nous, nous organisons rapi-
dement une première éva-
luation et un nettoyage des 
plaies par ce qu’on appelle une 
« douche ». Cette procédure se 
déroule souvent sous anesthé-
sie générale pour le confort 
du patient et consiste à rin-
cer, nettoyer et désinfecter les 
plaies et à y appliquer des pan-
sements adéquats. En même 
temps, elle nous permet d’éva-
luer rapidement si le patient a 
besoin d’une chirurgie urgente 
(les ‘escarrotomies’) pour 
sauver des membres ou des 
organes critiques, menacés par 
les brûlures. Ceci est heureuse-
ment peu souvent le cas. Nous 
débutons aussi une hydrata-
tion intense pour compenser 
les pertes en liquide associées 
à la brûlure, et une alimenta-
tion précoce a�in d'optimiser 
la guérison. Dans le cas d’un 

incendie dans un local fermé, 
comme à Crans-Montana, on 
craint aussi une brûlure à l’in-
térieur, au niveau des pou-
mons. Il faut dans ces cas aussi 
inclure une broncho-scopie 
pour évaluer les dégâts sur les 
voies respiratoires.

Les grands brûlés restent 
ensuite sous surveillance 
constante au centres des brû-
lés, qui fait partie des soins 
intensifs.

Pourquoi ?
Un grand brûlé est un 

patient très fragile, car sa peau 
a été détruite. Or celle-ci a pour 
rôles de protéger l’organisme 
des agressions extérieures, de 
maintenir sa température et 
son hydratation. En attendant 
qu’une stratégie de reconstruc-
tion de la peau soit possible, 
nos équipes prennent à leur 
charge ce rôle de barrière. Tout 
un planning se met en place 
incluant in�irmier, chirurgiens, 
médecins, diététiciens et phy-
siothérapeutes (voir encadré).

A quel moment décidez-
vous si une lésion 
nécessite une greffe ?

Le recours à la 
chirurgie dépend de 
la profondeur des 
brûlures. Une brû-
lure super�icielle 

va guérir naturellement, car 
les couches profondes de la 
peau ne sont pas atteintes et 
parviennent à se régénérer 
seules. Si c’est le cas, la chirur-
gie devient indispensable. 
Concrètement, le médecin 
commence par débrider, enle-
ver toutes les cellules mortes 
jusqu’à avoir une base vivante 
sur laquelle le chirurgien 
dépose une �ine couche de 
peau saine de la taille néces-
saire. Celle-ci est prélevée 
sur une autre partie du corps 
du patient, au niveau du haut 
de la jambe ou du ventre, des 
zones généralement moins 
exposées. Quand les surfaces à 
couvrir sont très importantes, 
nous pouvons aussi faire appel 
à notre labo qui peut dévelop-
per des cellules fœtales du 
patient, remplaçant la greffe, 
ou même parfois à des greffes 
de donneurs. En cas de grands 
brûlés, plusieurs chirurgies 
de greffes sont souvent néces-
saires.

Il suffi t de déposer la greffe ?
Il est impératif que la greffe 

soit posée sur une plaie bien 
propre et bien préparée. On 
va l’attacher et laisser reposer 
cette zone en immobilisant le 
membre, par exemple avec une 
attelle. Ce processus est délicat 
car la surinfection n’est jamais 
loin et les greffes ne prennent 
pas toujours du premier coup. 
Tout notre travail consiste à le 

faire de la manière la plus opti-
male possible.

Les grands brûlés sont-ils 
toujours plongés dans 
un coma artifi ciel ?

Pour la première 
« douche », ils sont toujours 
endormis. Pour la suite, cela 
dépend si une partie du sys-
tème respiratoire et des pou-
mons sont brûlés, auquel 
cas ils sont maintenus sous 
sédatifs, le temps que ceux-
ci guérissent suf�isamment. 
Après, on tente de réveiller 
les patients dès qu’on peut, 
sous condition que les dou-
leurs puissent être contrôlées 
et que le patient soit stable. 
Parmi les patients de Crans-
Montana, certains ont pu être 
sortis du coma et extubés.

Quelle prise en charge 
est prévue au moment 
du réveil ?

Ce moment peut être 
intense, car les patients se 
réveillent après avoir vécu un 
trauma physique et émotion-
nel immense. Un suivi psycho-
logique s’ajoute immédiate-
ment au planning des autres 
soins.

Et sur le long terme ?
Tant les brûlures que la 

chirurgie reconstructive sont 
douloureuses et nécessitent 
des antidouleurs. Pendant 
tout le séjour à l’hôpital, qui 

s’étale souvent sur plusieurs 
mois en cas de grands brû-
lés, les patients reçoivent des 
anti-douleurs en suf�isance. 
Une fois stabilisé, nous allons 
débuter déjà lors de l’hospita-
lisation un suivi pour réduire 
ces médicaments, optimiser la 
qualité de vie de nos patients 
et leur fonctionnalité avec, si 
nécessaire, un protocole d’aide 
psychologique.

L’équipe médicale est-elle 
aussi accompagnée ?

Oui, le service de psycho-
logie du CHUV a organisé des 
sessions pour les familles des 
proches des jeunes brûlés à 
Crans-Montana. Il a fait de 
même pour l’équipe médicale 
qui est à la fois constituée de 
personnel issu du Centre des 
grands brûlés - et donc habi-
tué à ce genre de plaies très 

impressionnantes - mais aussi 
de soignants issus d’autres 
services. C’est important que 
chacun puisse débriefer et 
être soutenu s’il en ressent le 
besoin.

Une dernière chose 
à ajouter ?

Nous savons que le pro-
cessus sera très long pour les 
grands brûlés, parce que les 
lésions sont nombreuses. Nous 
savons aussi qu’il y aura un 
autre long chemin à faire une 
fois sortis de l’hôpital pour 
recouvrir une vie normale, 
mais notre équipe fait tout 
pour qu’ils puissent pro�iter de 
cette future vie avec le moins 
de cicatrices et de traumatisme 
possibles . 

Diane Zinsel

Drame de Crans-Montana - L’après

Les Eglises, lieux d’écoute, 
de ressources et de réconfort
Tous les ministres d'église sont formés à l'écoute, certains avec 
des formations complémentaires. Au besoin, ils peuvent référer vers 
d'autres professionnels pour les situations plus lourdes. 
A Oron et environs, les communautés adventistes, catholiques, 
évangéliques et réformées témoignent de leur compassion et 
de leur solidarité dans ce temps post-traumatique. 
N’hésitez pas à demander de l’aide. Prochain recueillement 
œcuménique : vendredi 23 janvier, 19h30, temple d’Oron, prière 
avec chants de Taizé.

Véronique Monnard, diacre paroisse réformée Oron-Palézieux

Le rôle moins connu des physiothérapeutes
Le suivi des grands brûlés est un vrai travail d’équipe, avec des efforts impor-
tants de l’équipe médicale, chirurgicale, soignante, des physiothérapeutes 
et des diététiciens. Le rôle des physiothérapeutes est moins connu du 
grand public. « Leur tâche est de tout faire pour garder la peau des patients 
souple, alors que celle-ci a tendance à se rétracter après de telles brûlures », 
explique Simon De Ridder, chef de clinique adjoint au Service de médecine 
intensive adulte au sein du CHUV. Pour y parvenir, ils mobilisent les membres 
atteints, posent des pansements spécifi ques pour maximiser la fonctionna-
lité ou pour diminuer la cicatrisation. « C’est extrêmement important parce 
que sans ce genre de traitement, les résultats seraient moins bon », ajoute le 
spécialiste. Les physiothérapeutes sont immédiatement mis dans la boucle 
des soins et interviennent tant avant qu’après la pose de greffe.

Plusieurs centaines de messages adressés au CHUV
Dans la foulée du drame de Crans-Montana, le CHUV a mis en place une 
adresse e-mail permettant à toutes les personnes désireuses d’aider d’une 
quelconque manière les victimes de les joindre. « Nous avons reçu plusieurs 
centaines de messages par ce biais », indique le service des médias. Les 
offres proviennent de coupeurs de feu, de naturopathes, ostéopathes, hyp-
nothérapeutes et autres praticiens qui proposent leurs services gratuitement 
aux patients et à leurs proches. Plusieurs personnes ont aussi proposé des 
dons de peau, sang et cheveux, des dons fi nanciers, des offres de logement 
ou leurs services en tant que médecins ou soignants. A cela s’ajoute aussi 
des témoignages de personnes brûlées souhaitant partager leur expérience.
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Publie TES IDÉES dans Le Courrier
et les réseaux sociaux.

Notre adresse n’attend que ta candidature.
CV, capsule vidéo, texte, photo...peut importe !

voxpop@le-courrier.ch

12-18 ans ? *
   Plein de
       choses
à dire ?

Partage ton regard sur le Monde, 
TA VIE dans la région !




* Un peu plus 
  ou un peu moins ?
  Écris-nous si tu
  en as envie !

Fais EXPLOSER nos serveurs !
 30 janvier 2026

Fais entendre ta voix
et deviens journaliste !

Textes, photos, slam, vidéos !
Rejoins une rédaction 100 % jeune.



Du lundi 19.1.2026 à 4h00 au 
samedi 13.6.2026 à 4h00.

Veuillez consulter l’horaire en ligne 
sur CFF.ch ou dans l’application 
Mobile CFF.

Lignes et horaires du 
RER Vaud modifiés
Lausanne–Romont FR.
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Voiture électrique, bôf

En septembre 2024, 
j’ai été pris d’une 
idée - pour ne pas 
dire possédé - qui a 

tourné à l’obsession : chan-
ger de voiture. Jusque là 
rien d’extraordinaire. Sauf 
que, poussé par un mysté-
rieux élan écologique, je me 
suis mis à songer voiture 
électrique. Durant 3 mois 
et avec les yeux de l’amour, 
j’ai épluché des centaines 
de documents et de publi-
cité sur ces voitures, cher-
chant inconsciemment à 
me convaincre que ce choix 
serait le bon.

Les yeux de l’amour 
vous rendent aveugle, c’est 
bien connu. Tout ce que je 
lisais me poussait vers la 
voiture électrique, et les 
quelques défauts recensés 
me paraissaient futiles pour 
ne pas dire de mauvaise foi. 
Le vendredi 20 décembre 
2024, je prenais possession 
du nouveau trésor. D’une 
voiture noire à essence 
je passais à une voiture 
blanche 100 % électrique. 
Je voulais du changement. 
J’avais le changement.

Une année complète 
a passé. Est-ce qu’au-
jourd’hui, je referais ce 
choix ? Non.

Mes propos n’ont rien 
de scientifique. Il s’agit de 

ressenti et de vécu. Com-
mençons par le positif. Une 
électrique, c’est génial à 
conduire. Le côté gadget 
(écrans, dialogue avec la 
voiture, planificateurs, etc.) 
a de quoi convaincre. Côté 
services et taxes, c’est bien 
mieux qu’une thermique. 
Côté consommation, c’est 
moins cher également, à 
la condition expresse de 
disposer d’une borne de 
recharge, sans quoi cela ne 
vaut même pas la peine de 
songer à une voiture élec-
trique.

Alors, où le bât blesse-
t-il ? C’est l’autonomie ! 
Qu’on ne prononce plus 
jamais devant moi les mots 
normes WLTP ! On sait que 
les chiffres annoncés par 
les constructeurs sont du 
flan. Mais en réalité, c’est 
du super-flan ! Près de 500 
kilomètres qu’ils disent ? 
Si autoroute et hiver se 
joignent et qu’il faut aller 
en montagne (monter, 
donc) faire 120 kilomètres 
te bouffent les 250 kilo-
mètres d’autonomie annon-
cée… Trop froid, trop chaud 
et oubliées les promesses 
d’évasion. Inconcevable 
de ne pas pouvoir faire un 
aller-retour de 250 kilo-
mètres sans recharger. Et 
on tombe sur l’autre os : 
les recharges, précisément. 
Une voiture électrique c’est 

top pour faire de la ville et 
100 kilomètres par jour. 
Tu peux aussi envisager de 
partir sur les autoroutes 
car les bornes y sont nom-
breuses (quand elles fonc-
tionnent) mais à condition 
d’éviter les grands départs 
(énorme risque d’attente 
pour charger, c’est du vécu). 
Mais il est désormais acquis 
que jamais je ne prendrai le 
risque de me rendre dans 
des zones peu fréquen-
tées avec une voiture élec-
trique. C’est du suicide. Un 
fond de vallée valaisanne 
c’est déjà compliqué. Alors 
autant oublier le cœur des 
Cévennes ou les Pouilles. Je 
vous fais grâce de la jungle 
des tarifs sur les grands 
axes, des cartes RFID qui 
ne marchent pas et des 
bornes en panne. Encore 
un mot sur la dépréciation 
des véhicules, puisque les 
modèles (et les progrès, il 
faut le dire) se succèdent 
à un rythme effréné ! Une 
voiture électrique doit se 
prendre en leasing, pas en 
achat.

Tour cela me laisse un 
goût amer dans la bouche. 
C’est un peu comme si on 
avait foncé tête baissée 
dans un nouveau système 
sans, une fois de plus, s’en 
être donné les moyens. 
Les voitures électriques 
seront peut-être un jour 

efficientes, les recharges 
vraiment rapides, les pos-
sibilités de se ravitailler 
aussi nombreuses que les 
pompes à essence et l’auto-
nomie une réalité et pas un 
mensonge organisé. 

Un jour peut-être.

La chronique de Denis Pittet

Denis Pittet, journaliste

Passé minier de la région d’Oron, appel à témoins
Le 25 novembre 2025, 

une assemblée consti-
tutive a of�iciellement 
donné naissance à 

la nouvelle association oro-
naise CPaMOr (Conservation 
du Patrimoine minier d’Oron). 
Son comité s’est constitué et 
plusieurs objectifs ont été dé�i-
nis. Parmi ceux-ci, la collecte 
d’informations sur le riche 
passé minier qui a fait partie 
de la vie et du paysage de la 
région d’Oron du XVIIIe siècle 
à la �in de la Seconde Guerre 
mondiale.

Défi nition des premiers 
objectifs

La participation à l’assem-
blée constitutive de CPaMOr 
a démontré l’intérêt marqué 
pour cette page de l’histoire de 
notre région et l’importance de 
ne pas laisser tomber dans l’ou-
bli la mémoire de cette activité. 
Lors de sa première séance, le 
9 décembre, le comité formé 

de Frédéric Boudry, président, 
de Pascal Kindler, secrétaire, 
de Gilberte Colliard, trésorière 
et d’André Locher, membre, a 
dé�ini les premiers objectifs de 
la jeune association : la partici-
pation à la Balade des « Onze 

Comme Une » organisée par la 
commune d’Oron, le 7 juin pro-
chain sur le thème des mines, 
le recueil d’informations, les 
repérages et explorations sur 
le terrain et une conférence 
dans le courant de l’automne. 
Le comité peut d’ores et déjà 
s’appuyer sur les compétences 
de Cristi Nicolaescu, pour la 
création d’un site internet et 
sur Fabienne Godefroid, pour 
les questions scienti�iques et 
l’exploration du terrain.

Appel aux témoignages 
documentés ou oraux

Aujourd’hui, le seul ves-
tige facilement repérable est 
le terril de l’ancienne mine 
de la Possession situé en bor-

dure de la route reliant Châ-
tillens aux Tavernes. Il est le 
témoin de toute une activité 
qui vit plusieurs centaines 
d’ouvriers participer à l’ex-
traction du charbon dans des 
conditions précaires et de 
toute une infrastructure dis-
parue ou presque. La �in de la 
Seconde Guerre mondiale, avec 
la réouverture des frontières à 
l’importation, a mis un terme 
à cette exploitation qui vit ses 
dernières mines fermées dé�i-
nitivement en 1947. Ce passé 
minier, encore présent dans la 
mémoire des derniers témoins 
ou de leurs familles, intéresse 
vivement le comité de CPaMOr, 
qui fait appel à toute personne 
possédant des documents, 

photos, cartes, 
lettres, objets ou 
même des témoi-
gnages oraux qui 
pourraient docu-
menter cette acti-
vité et racon-
ter cette page de 
l’histoire d’Oron. 
Les pièces ori-
ginales peuvent 
être adressées 
au comité sous 
forme de don 
ou de prêt, qui 
sera rendu après 

numérisation. N’hésitez pas à 
prendre contact !

Le comité de CPaMOr est 
enthousiaste à l’idée de ser-
vir de trait d’union entre la 
mémoire du passé et la trans-
mission aux générations 
actuelles et futures. Il remercie 
les détenteurs de témoignages 
qui pourront documenter cette 
démarche. 

C’est également avec plai-
sir qu’il accueille en tout temps 
chaque personne désireuse de 
rejoindre l’association.

Gil. Colliard

Histoire

Contacts : Président : frederic.boudry@outlook.com 079 762 60 16                  
 Secrétaire : pascal.kindler@unige.ch 079 635 80 85

Les familles de Paul Boudry (du Biolley) et Roger Boudry (des Bois) qui visitent 
Pierra Confry accompagnées de deux autres couples, en 1943

Les mines de charbon

Un mineur au travail

Les galeries

DR

Bouclier fi scal
Le Ministère public ouvre 

une instruction pénale

Au terme de l’examen 
approfondi du « rap-
port Paychère » initié 
l’automne dernier, le 

Procureur général Eric Kalten-
rieder a décidé de s’autosaisir 
et d’enquêter sur l’application 
du bouclier �iscal dans le can-
ton de Vaud pour la période 
2009-2021 et ses éventuelles 
conséquences sous l’angle 
pénal.

En date du 26 août 2025, 
le Conseil d’Etat a présenté le 
rapport réalisé à sa demande 
par François Paychère portant 
sur l’application du bouclier 
�iscal durant les années 2009 à 
2021. Sur la base de ce docu-
ment et des mesures prises, le 
Conseil d’Etat avait proposé au 
Grand Conseil de rejeter l’insti-
tution d’une Commission d’en-
quête parlementaire (CEP) 
demandée dans une motion 
adoptée le 13 mai 2025, la 
décision �inale revenant aux 
députés vaudois.

Lors de la publication du 
rapport précité, le Ministère 
public avait volontairement 
laissé en suspens la ques-
tion d’un éventuel examen 

de celui-ci, sous l’angle pénal, 
a�in de ne pas interférer dans 
la décision du Parlement rela-
tive à la mise en œuvre d’une 
CEP.

En octobre 2025 toute-
fois, constatant que le sujet ne 
pourrait vraisemblablement 
pas être traité par le Grand 
Conseil avant la �in de l’an-
née, le Procureur général Eric 
Kaltenrieder a entrepris l’exa-
men approfondi des informa-
tions rendues publiques par 
le Conseil d’Etat. Au terme de 
cette démarche, le Procureur 
général a décidé d’ouvrir une 
instruction pénale le jeudi 8 
janvier 2026. Elle vise à élu-
cider d’une part les circons-
tances ayant mené, dans le can-
ton de Vaud entre le 1er janvier 
2009 et le 31 décembre 2021, 
à une application du bouclier 
�iscal de manière contraire 
au texte légal en vigueur et, 
d’autre part, à la modi�ication 
de décisions de taxation à la 
suite de réclamations de cer-
tains contribuables.

A cette �in, le Procureur 
général a adressé ce jour 
(13 janvier 2026, ndlr) une 
demande au Conseil d’Etat a�in 
d’obtenir une copie de l’en-
semble du dossier constitué 
à cet égard (rapport, complé-
ment, procès-verbaux d’audi-
tion, notamment). A ce stade, 
il ne sera communiqué aucune 
autre information sur les 
mesures d’instruction en lien 
avec la présente enquête.

bic

Offi ciel
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Assemblée générale de l’Abbaye 
« Union des Frères d’Armes »

Dimanche 4 janvier 
2026, dès 14 heures, 
s’est tenue la tradi-
tionnelle assemblée 

générale ordinaire de l’Union 
des Frères d’Armes de Car-
rouge. Après les salutations 
d’usage et les vœux pour la 
nouvelle année aux membres 
présents, l’abbé-président, 
Frédéric Pittet, prononce une 
minute de silence à la mémoire 
des Frères d’Armes décédés en 
2025, ainsi que pour les per-
sonnes touchées par le drame 
de Crans-Montana et poursuit 
l’assemblée selon l’ordre du 
jour statutaire avec le rajout 
du point : Votation - Admission 
des femmes dans la société.

Le procès-verbal des 
assises ordinaires 2025 est lu 
par le gref�ier, Eric Morel, puis 
il est approuvé avec remercie-
ments à son auteur par accla-
mations de l’assemblée.

L’abbé-président relate 
ensuite les événements de 
l’Abbaye de Carrouge durant 
l’année 2025, rythmée par 
le nombre de séances néces-
saires au bon fonctionnement 
de la société. Que l’année 2025 

fut belle avec notre abbaye du 
9 au 14 juillet. Nous avons pu 
béné�icier d’un temps magni-
�ique ce qui nous rend la tâche 
plus facile quand même. Les 
participants se sont rendus 
en nombre au stand et sous la 
cantine. Un grand merci aux 
sponsors de la cible Maraîches, 
sans qui, nous ne pourrions 
pas offrir de sommes pareilles 
pour les prix. Nous avons tiré 
au stand avec un nouveau pro-
gramme qui nous a demandé 
un peu plus de travail comme 
secrétaire, mais à l’entière 
satisfaction de tous. Nous 
avons participé à l’assemblée 
du Giron des abbayes, dont 
voici les dates des abbayes de 
la région : 18-21 juin Ropraz ; 
26-28 juin Les Cullayes-Mont-
preveyres ; 26-28 juin Syens-
Rossenges ; 7-10 août Vuche-
rens : 4-6 septembre Mézières. 
En�in, le message se termine 
par les remerciements au 
Conseil, à la Municipalité de 
Jorat-Mézières pour leur sou-
tien durant toute l’année écou-
lée et à la jeunesse pour la par-
faite organisation de l’abbaye. 
Il est ponctué par les applau-
dissements forts nourris de 
toute l’assemblée.

Le trésorier, Xavier Vuille, 
présente les comptes de l’Ab-
baye de Carrouge à la �in de 
l’année 2025. La situation 
�inancière de notre Abbaye 
est stable, très solide et notre 
fortune nous permet de voir 
l’avenir avec sérénité.

La Commission de véri�i-
cation des comptes, composée 
de Gaétan Gindroz rapporteur, 
et de Lucas Jordan et Loïc Des-
meules, membre, a procédé 
ce jour à la véri�ication des 
comptes tels que présentés 
et propose à l’assemblée de 
les accepter en leur état et de 
donner décharge au trésorier 
et au Conseil, ce qui est rati-
�ié à l’unanimité par l'assem-
blée sans autre commentaire 
et avec remerciements à leur 
auteur. En�in, la décharge est 
également donnée à la Com-
mission de véri�ication qui est 
chaleureusement remerciée.

Reconnaissances : aucune 
- Admissions : aucune - Démis-
sions : aucune

Pour le renouvellement de 
la tête du Conseil après la fête 
2025, l’abbé-président, Fré-

déric Pittet est réélu par l’ac-
clamation nourrie des Frères 
d’Armes présents dans la salle. 
Pour les autres membres du 
Conseil, Thomas von Guten 
et Philippe Bach ne se repré-
sentent pas pour un prochain 
triennat. Les autres membres 
sortants sont réélus à l’una-
nimité des membres pré-
sents et par acclamation. Le 
Conseil propose pour rem-
placer les sortants : Sébas-
tien Détraz et Gaétan Gindroz, 
ceux-ci sont élus à l’unanimité 
des membres présents et par 
acclamation. Le nouveau huis-
sier-banneret est présenté à 
l’assemblée en la personne de 
Lucien Pasche.

Pour le prochain triennat, 
la Commission de véri�ication 
des comptes sera composée 
de Lucas Jordan, Romain Gru-
jard et Loïc Desmeules. Yves 
Bach sera suppléant.

A l’unanimité des Frères 
d’Armes présents, les �inances 
de la Société ne sont pas modi-
�iées et donc con�irmées à Fr. 
250.- l’entrée, à Fr. 25.- la 
cotisation annuelle, à Fr. 4.- 
l’amende pour toute absence 
à l’assemblée générale ordi-
naire non excusée, le défraie-
ment du Conseil sera de Fr. 
200.- les années sans fête et 
de Fr. 300.- l’année de la fête.

Le chef des tirs, Johann 
Hugentobler, nous relate les 
exploits de nos membres. 
Nous nous sommes retrouvés 
le vendredi matin au stand des 
Maraîches pour le début des 
tirs de l’abbaye. 127 tireurs 
se sont affrontés sur les dif-
férentes cibles et ils ont tirés 
4571 cartouches.

Nous avons participé au 
jubilé Tir du 200e vaudois à 
St-Triphon avec 11 tireurs. 
Notre société a terminé 
26e sur 87 abbayes partici-

pantes avec une moyenne de 
89/100. Au classement géné-
ral (697 tireurs) on peut citer 
la 17e place de Nicolas Chap-
puis et la 48e place de Chris-
tophe Berger. Le groupe 1 
s’est classé 4e sur 30 groupes. 
Nous avons participé égale-
ment au Tir de l’Ancien Comté 
de Gruyère avec 10 tireurs ; 
nous citerons que les tireurs 
ayant obtenu la distinction, 
sont Loïc Desmeules avec 64 
points, Johann Hugentobler 
avec 62 points, Joël Bovy avec 
61 points, Cédric Ornigg avec 
60 points, Bernard Debétaz 
et Jean-Luc Sonnay avec 58 
points. Pour 2026, nous par-
ticiperons au Tir de l’Ancien 
Comté de Gruyère le 16 août. 
Les Frères d’Armes intéressés 
sont invités à s’annoncer au 
chef des tirs pour s’y inscrire.

Frédéric Pittet nous donne 
quelques informations sur 
notre vigne. Les membres 
désirants commander du vin, 
millésime 2025, peuvent s’an-
noncer à Eric.

Suite à l’assemblée géné-
rale de 2025, le Conseil pro-
posait, pour cette assemblée, 
la votation sur l’admission des 
femmes dans la société. 

Le Conseil a décidé que le 
vote serait à bulletin secret. 
Michel Anex et Pierre-Alain 
Perret sont désignés comme 
scrutateurs. Jean-François 
Chappuis (par mail), Bernard 
Debétaz, Yves Jordan, Sté-

phane Etenoz et Nicolas Bach 
prennent la parole pour expo-
ser leur point de vue sur cet 
objet soumis au vote.

Question : Acceptez-vous 
l’admission des femmes dans 
notre société : OUI - 46 ; NON 
- 29 ; BLANC - 4

Suite à ce résultat, les 
femmes sont admises au sein 
de notre société. Le Conseil 
présentera pour la prochaine 
assemblée générale une révi-
sion des statuts pour appro-
bation.

Faute d’autres proposi-
tions, l’abbé-président lève la 
présente assemblée à 15h23 
pour passer à la traditionnelle 
verrée, en souhaitant à chacun 
un bon retour dans son foyer, 
ce que tous les Frères d’Armes 
présents remercient par leurs 
applaudissements.

Le Greffi er, Eric Morel

Carrouge 

Voici un rappel de nos roys et vice-roys
Cible Abbaye Roy Piquilliud Daniel 451 pts

Vice Roy Rapin Alexandre 99 - 98 - 94

Cible Maraîches Roy Chappuis Nicolas 462 pts

Cible Carrouge Roy Berger Christophe 846 pts
Vice Roy Carruzzo James 836 pts

© Loïc DesmeulesLes membres et le Conseil

Vue du Conseil avec les anciens et nouveaux membres de celui-ci
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Place de l’Hôtel-de-Ville 5 – CH-1096 CULLY
Tél. +41 21 321 52 70

Courriel : info@majesticvoyages.ch

N’hésitez plus... Osez la différence !!

La LOIRE et ses Châteaux, 
un héritage royal

24 au 31 mai 2026

Départ de PUIDOUX Gare ou Lausanne Aquatis
en autocar jusqu'à Nantes 

puis croisière à bord du Loire Princesse.  

Prix par personne : CHF   2'595.00

Suppl. pont supérieur : CHF      300.00

Suppl. individuel : CHF      690.00

Programme complet sur www.majesticvoyages.ch

Le surprenant safranier...
Sur les hauteurs qui 

dominent le joli vil-
lage de Vulliens vit un 
homme singulier. Agri-

culteur et éleveur de son état, 
Jean-Daniel Cavin, converti 
depuis belle lurette à la bio-
dynamique, s’est lancé il y a 
une quinzaine d’années, un 
peu par hasard, dans la très 
exigeante culture du crocus à 
safran. Il est aujourd’hui l’un 
des rares safraniers vaudois. 
Son délicat « Safran du Jorat » 
fait le bonheur d’un grand 
nombre d’amoureux de cette 
précieuse épice, qu’ils soient 
restaurateurs ou simples par-
ticuliers, de passage chez lui, 
sur les marchés ou les épice-
ries de la région, et au-delà.

« Tout a commencé en 
2009, lorsqu’un couple de 
voisins m’a amené quelques 

bulbes de crocus, me suggé-
rant de les planter dans le coin 
de vigne, des ceps de Garanoir, 
dont je prends soin pour le plai-
sir. Mais ils étaient trop petits. 
Ils n’ont donné que des feuilles. 
Je ne me suis pas découragé. Je 
suis parti chez un cultivateur 
français, dans le Doubs, d’où je 
suis revenu avec 3000 bulbes 
que j’ai aussitôt plantés »,
raconte-t-il avec un sourire 
réjoui. Il précise aussitôt : « Il 
faut savoir qu’un bulbe-mère 
peut donner, à terme, jusqu’à 
50 bulbes-�ils ».

La récolte du safran est 
une besogne longue et minu-
tieuse qui s’effectue à la main. 
Les stigmates des crocus, la 
partie supérieure de leur pis-
til, doivent être délicatement 
prélevés, un à un, avant l’éclo-
sion complète des �leurs, puis 

aussitôt séchés et conservés à 
l’abri de la lumière. C’est un 
travail de bénédictin. « Lors de 
la récolte, en octobre, je me fais 
aider par des amis et des retrai-
tés. Sinon je n’y arriverais pas. 
Ce serait beaucoup trop long »,
nous a con�ié notre interlocu-
teur, rappelant qu’il faut 150 
à 200 crocus pour obtenir 
un seul précieux gramme de 
safran.

Chaque année, Jean-Daniel 
Cavin, qui se dit « passionné » 
par ce travail, produit 150 
grammes de cette épice très 
recherchée pour ses arômes 
puissants et subtils. Il les des-
tine à la vente, bien sûr, mais 
aussi à ses propres produits 
artisanaux : jus de pomme au 
safran, miel au safran et sève 
de bouleau au safran. De la 
sève de bouleau ? « Absolu-

ment ! C’est une boisson énergi-
sante reconnue pour ses bien-
faits en médecine naturelle. 
Elle hydrate les muscles et com-
bat l’arthrose, par exemple ».

Non content de produire 
de l’ « or rouge », l’infati-
gable et attachant safranier 
de Vulliens, dont le Domaine 
du Salagnon est labellisé Bio 
Suisse et Demeter, cultive sur 
ses terres du blé, de l’orge, de 
l’avoine, du sarrasin, etc. Sur 
ses prés, paissent vaches, bre-
bis, chèvres et ânesses et dans 
ses basses-cours résonnent 
les cris des poules, des oies, 
des dindes et des canards qui 
y prospèrent.

« Ici, les animaux sont 
nourris exclusivement avec 
les produits de ma terre »,
tient-il a souligner. Et il 
ajoute : « Lorsque j’ai com-

mencé à planter des crocus, les 
limaces perçaient les feuilles 
et mangeaient les �leurs. Mais 
aujourd’hui, il n’y a plus de 
limaces. Ce sont mes canards 
qui les bouffent ! »

Georges Pop

Contact : www.safrandujorat.ch

Vulliens

Jean-Daniel Cavin se consacre à la production de safran depuis 2010

Il faut 150 à 200 crocus pour obtenir un seul précieux gramme de safran
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Sortir Bourg-en-Lavaux 
de la politique de partis

La rubrique « Opinion » est ouverte à tous et l’auteur est responsable de ses écrits

Opinion

D
epuis 2015, la nou-
velle loi canto-
nale impo-
sant le 

système proportionnel 
aux communes de plus 
de 3000 habitants a 
profondément modi-
fi é la vie politique 
locale.

A Bourg-en-
Lavaux, les partis 
sont entrés en lice : 
pour un citoyen dési-
reux de s’engager en 
dehors des partis, pas 
d’autre choix que de 
se présenter seul, au prix 
d’une charge administrative 
lourde, ou rejoindre une liste 
non partisane. Pour offrir une alter-
native indépendante, le groupe BEL Action 
a vu le jour, répondant à un réel besoin : en 2016, 
il obtenait 26 sièges sur 60 au Conseil commu-
nal et plaçait deux représentants à la Municipalité. 
La suite est connue : pour maintenir son deuxième 
siège à l’exécutif en 2021, BEL Action décida de 
s’allier aux Verts, perdant de facto son indépen-
dance initiale.

A Cully et Grandvaux où j'avais siégé, les 
débats publics avaient une place centrale en 
séance de Conseil. Elue ensuite à Bourg-en-Lavaux, 
j’ai vite déchanté. La nouvelle donne a déplacé les 
échanges derrière les portes closes des groupes 
politiques. Le débat démocratique s’est appau-
vri aux séances du Conseil : plus de questions ni 
de discussions - même sur des sujets majeurs, un 
positionnement gauche-droite fi gé dans la salle. 

Certaines décisions d'investissements 
stratégiques semblent désormais 

davantage guidées par des 
lignes partisanes plutôt que 

par les besoins concrets de 
la population et de ses 5 
villages.

Une démocratie 
locale vivante repose 
sur des autorités à 
l’écoute de l’ensemble 
de la population, où 
qu’elle habite et hors des 
logiques de parti. Les pré-

occupations concrètes de 
ceux qui, au fi nal, paient les 

factures doivent être prises 
en compte.

Pour la prochaine législature, les 
débats doivent revenir au Conseil com-

munal, pour que des citoyens et a fortiori des 
jeunes aient envie de s’engager dans la politique 
locale. C’est de la responsabilité des partis de 
favoriser ces échanges.

Le moment est venu de rééquilibrer les forces 
au sein de la future Municipalité à 5 membres et 
au Conseil communal. De laisser la place à une 
nouvelle manière de gouverner, pour les citoyens et 
non plus pour les partis politiques.

Votre voix compte. Le 8 mars, chacun et cha-
cune peut faire la différence dans les urnes.

Lucie de Palma
Electrice de Bourg-en-Lavaux
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TOYOTA YARIS CROSS HYBRID

Le SUV compact Hybrid 4x4. Essayez-le!
Yaris Cross Premiere Edition 1,5 Hybrid AWD, 96 kW/130 ch, Ø cons. 5,1 l/100 km, CO₂ 116 g/km, eff. énerg. D. Garantie et assistance pendant 10 ans ou 185’000 km (selon première 
éventualité) à compter de la 1re immatriculation, activée lors du service et valable sur tous les véhicules Toyota.

Garage de la Petite Corniche Michel Delessert SA
Route de la Petite Corniche 5 - 1095 Lutry
021 791 52 65 - info@toyota-lutry.ch
www.garage-petite-corniche.ch

02
26

Auto - moto

Land Rover Defender 110 TD4
Couleur Noir, avec 7 sièges, crochet, 
tablette CarPlay et porte skis (6p) 
Expertisée juillet 2025 !
Excellent état et suivis réguliers.
CHF 29’000.- (discutable)
079 309 93 04

VÉLOMOTEURS ET VIELLES MOTOS
J’achète vos vélomoteurs et vieilles 
motos pour ma collection. 
Dans tous les états.
Appelez-moi au 079 235 95 39 

Immobilier

Villeneuve
Villa rénovée avec vue panoramique
Superbe villa récemment rénovée 
d'environ 300 m2 habitables, 
implantée sur un terrain constructible 
de 1800 m2.
Située sur les hauteurs, elle offre 
une vue imprenable sur le lac Léman 
et les Alpes ainsi qu'un cadre de vie 
paisible à quelques minutes du centre 
et des commodités.
Informations : 078 867 53 58

Cherche

Jeune famille cherche logement
Famille de 3 personnes recherche 
appartement min. 100 m² / 4 pièces 
sur Lutry, Belmont, Paudex ou Pully.
Environnement calme, lumineux, avec 
balcon ou petit extérieur idéalement.
Max CHF 3000.- (à discuter)
Contact : Jonathan & Melissa
079 814 44 80  -  079 679 23 38

Santé

Espace Guidance
Ressourcement - Libération - Bien-être.
Des soins qui allient hypnose, thérapie 
énergétique et médiumnité.
espaceguidance.ch - 078 974 23 98

Ouverture du cabinet du Forestay, 
médecine générale
Fondé par quatre généralistes, 
le Cabinet du Forestay prodigue 
des soins de médecine de famille et 
accueille de nouveaux·elles patient·es. 
Nous pratiquons une médecine de 
proximité, durable et de qualité, 
en s'engageant à faire évoluer nos 
pratiques selon les dernières connais-
sances scientifi ques.
Notre cabinet dispose d’un laboratoire 
et d’une radiographie.
021 501 76 33
cabinetforestay@svmed-hin.ch

Ouvrier 
indépendant

propose
ses services à la demande

•  Travail de jardin
•  Nettoyage d’entreprise

076 262 06 90

02
26

Achat automobiles
Uniquement modèles récents

Déplacement à domicile
Paiement comptant

Pascal Demierre
078 609 09 95

www.autoromandie.ch

02
26

Tout est simple
Inscrivez votre annonce aux mots

sur notre site, www.le-courrier.ch
et cliquez la rubrique « Marché Conclu »
ou l'onglet « Petites Annonces ».

En quelques clics, votre annonce paraîtra 
dans l'édition du jeudi suivant ou 
à la date de votre choix. 

Parution à 26'000 ménages.
Paiement sécurisé. Fr. 2.- le mot.

Dernier délai : 
Dimanche pour le jeudi suivant

A louer, villa + 2 dépendances
Idéal pour séjour en famille

ou entre amis (12 personnes max.) 
5 chambres, 4 salles d’eau, salon, 

coin TV, cuisine d’été, proche des plus 
belles plages. Consultez notre site :

www.maison-u-sognu.com
Rens : +41 79 309 93 04
          +41 79 596 46 25

Vacances Corse du Sud, 
Bonifacio

02
25

Christian Gilliéron, tapissier-décorateur 
et Océane, sa collaboratrice
sont toujours heureux de vous recevoir

Grand-Rue 5 - 1083 Mézières
079 358 35 28 - 021 903 28 41
www.atelier-enface.ch

02
26

Chemin du Moulin 1 | CP 63 | 1095 Lutry
Tél. 021 791 34 93 | www.jpceppi.ch
jp.ceppi@vtxnet.ch | lionel@ceppi-sa.ch

Technique: Yvan Richard
Administratif : Lionel Clément

 021 781 10 19 www.msanitaire.ch

SANITAIRE SARL
SAVIGNY

Travaux sanitaires et de chauffage
Rénovations Travaux d’entretien


Chemin de la Sapinière 1 - 1073 Savigny - E-mail : masson.sanitaire@bluewin.ch

02
2602

26
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Besoin d’Amour ? C’est parti !
L'Avenir » de Forel 

(Lavaux) vous présente son 
nouveau spectacle : Besoin 
d'amour… les 30 et 31 jan-
vier et les 4, 6, et 7 février 
2026.

On le sait depuis la nuit 
des temps : tout le monde a 
besoin d'amour !

Des pasteurs aux coaches 
de vie, on nous le répète en 
permanence. C'est que ça 
doit être un peu vrai.

Il faut donc aimer nos 
partenaires, nos amis, notre 
famille, voire notre voisi-
nage. Même si ce n'est pas 
toujours facile d'aimer les 
autres (surtout le voisi-
nage !).

Voilà pourquoi, en 
2026, L'Avenir offrira 
une immense dose de 
tendresse à son public.

C'est le chroniqueur 
et humoriste Benjamin 
Décosterd qui fera rimer 
amour avec humour, en 
écrivant le spectacle.

De son côté, le chœur 
d'hommes s'occupera 
d'entretenir la flamme 
musicale, Il proposera 
des grands classiques 
de la chanson française, 
ainsi que des airs à 
découvrir. Avec l'espoir 
que chacune et chacun 
reparte avec un coup de 
foudre !

Rendez-vous donc à 
la grande salle de Forel 
(Lavaux) pour rire, 
s'émouvoir, vibrer et 
chanter tous en c(h)œur.

Jean-Marie Riat

Forel (Lavaux)

Soirées 2026 du chœur d’hommes L’Avenir

***

Contenu

sponsorisé

***

Un anniversaire qui dure 365 jours

C’est en 1951 qu’une poi-
gnée de femmes pay-
sannes se réunirent en 
vue de fonder une sec-

tion joratoise de l’association 
des Paysannes vaudoises (APV). 
Elles donnèrent vie à l’APV 
de Mézières et environs. Les 
membres, les comités se sont 
succédé sans relâche.

Et voici qu’en 2026 l’anni-
versaire des 75 ans est là ! Trois 
quarts de siècle à fêter digne-
ment et dans la joie. Les neuf 
membres du comité emmenés 
par leur dynamique présidente 
Andrea Bory ont concocté un 
programme éclectique allé-
chant se déroulant tout au long 
de l’année.

Samedi dernier, 10 janvier, 
c’était l’ouverture des festivités 
à la Ferme des Troncs. Les Bri-
gands du Jorat mirent la main 
au chaudron avec une soupe 
aux pois bienfaisante par une 
météo plutôt frisquette et l’as-
sociation Jorat-Souviens-Toi 
fut présente par la mise à dis-
position de ses locaux et de 
ses membres toujours prêts à 
rendre service.

Une centaine de personnes 
a ainsi pu écouter au chaud les 
propos de la présidente. Elle a 
remercié les communes de leur 
soutien, les Brigands et Jorat-
Souviens-Toi de leur présence 
ef�icace. L’APV favorise les pro-
ducteurs locaux et promeut les 

circuits courts, elle a l’esprit 
ouvert sur ce qui l’entoure. Elle 
se soucie d’entraide et de for-
mation continue, de transmis-
sion des savoirs à la génération 
suivante. Toutes les manifes-
tations 2026 sont publiques ; 
la prochaine activité est une 
soirée littéraire se tenant le 
11 février à la Ferme des Troncs ; 
on y entendra des extraits de 
textes d’auteurs ayant vécu 
ou vivant encore dans le Jorat. 
Les 172 membres des 11 vil-
lages entourant Mézières ainsi 
que les papillons distribués 
tous ménages pourront vous 
renseigner !

« Tisser des liens » est 
le thème choisi pour 2026 ; 
gageons que le métier à tisser 
servira encore avec bonheur 
dans les années à venir.

Martine Thonney

Mézières et environs   
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Andrea Bory et une partie de l'assemblée

Les Brigands et à droite la présidente Andrea Bory

Une nouvelle alliance 
Vert’libérale - Le Centre 

entre en lice 
à Belmont-sur-Lausanne

Be l m o n t - s u r - L a u -
sanne, une bourgade 
de quatre mille âmes 
qui domine géogra-

phiquement à sa droite le chef-
lieu vaudois et à sa gauche, un 
des panoramas les plus pres-
tigieux de la planète : Lavaux.

Malgré cette situation 
plus qu’enviable, les Belmon-
tais ont à faire face à de nom-
breux défis : un relief sou-
vent escarpé qui rend les 
communications sinon spor-
tives, du moins probléma-
tiques lorsqu’il s’agit d’ame-
ner une jeunesse chaque jour 
à l’école. Une infrastructure 
scolaire qui devra s’agrandir 
dans les prochaines années. 
Ensemble avec ses communes 
voisines, Belmont doit s’en-
gager dans des projets ambi-
tieux comme la reconstruc-
tion de la STEP.

L’arrivée de plusieurs par-
tis venus compléter celui, sans 
étiquette, des Cancoires Indé-
pendants a quelque peu modi-
�ié les paradigmes longtemps 
en vigueur.

Pour les prochaines élec-
tions de mars 2026, l’échi-
quier politique s’étoffe de 
nouvelles alliances dont celle 
des Vert’libéraux associés au 
Centre. Une alliance qu’il faut 
voir comme une valeur ajou-
tée dans laquelle s’engage une 
équipe de huit candidats au 
Conseil communal dont un, 
Gaël Giroud, se présente à la 
Municipalité.

Spécialiste en �inances 
d’entreprise, Gaël Giroud est 
actuellement membre du 
Conseil communal de Bel-
mont, où il a siégé au sein de 
la Commission des �inances. 
Cette fonction lui a per-
mis d’acquérir une connais-
sance approfondie des enjeux 
budgétaires et �inanciers de 
la commune, ainsi qu’une 
vision concrète des dé�is aux-
quels l’exécutif communal est 
confronté.

Le parcours politique de 
Gaël Giroud est également 
marqué par une évolution 
assumée. Ancien membre du 
parti des Verts, il a fait le choix 
de rejoindre le Parti vert’li-
béral. Pour lui, ce que l’on a 
appelé la « vague verte » a joué 
un rôle essentiel en sensibili-
sant une large part de la popu-
lation aux dangers que court 
notre planète dans un avenir 
proche. Toutefois, il estime 
que l’engagement écologique 
doit impérativement s’ap-
puyer sur des bases solides : 
« Je suis pour une gestion saine 
et ef�icace des �inances commu-
nales, sans compromis pour le 
bien-être des habitants ».

Une conviction qui re�lète 
sa volonté de concilier ambi-
tion environnementale et réa-
lisme économique. L’alliance 
voit en lui un candidat capable 
de relever ce dé�i.

En parallèle, la liste com-
mune présente huit candidats 
au Conseil communal, parmi 
lesquels �igure Jean-Claude 
Favre, ancien municipal des 
�inances et actuel député au 
Grand Conseil. Son expérience 
politique et institutionnelle 
vient renforcer une équipe qui 
mise sur la complémentarité 
des parcours et des compé-
tences.

Avec cette nouvelle 
alliance, le Parti vert’libé-
ral et Le Centre af�irment 
leur volonté de proposer une 
alternative crédible et enga-
gée pour Belmont-sur-Lau-
sanne, fondée sur le dialogue, 
la responsabilité �inancière 
et un développement durable 
au service de l’ensemble de la 
population.

Comm.

Belmont-sur-Lausanne

Elections communales 2026
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La Guitare et ses Echos
De l’élégance baroque 

au feu du tango : un 
voyage musical à tra-
vers les siècles. Ce 

programme nous entraîne dans 
un parcours riche en couleurs et 
en émotions, mêlant époques et 
styles. Il s’ouvre sur le Concerto 
RV 93 d’Antonio Vivaldi, chef-
d’œuvre baroque alliant grâce 
et virtuosité. Suit la célèbre 
« Leyenda (Asturias) » d’Isaac 
Albéniz, transcrite pour guitare, 
où résonne l’âme andalouse. Le 
Quintette en ré majeur G448 
de Luigi Boccherini, avec son 
célèbre « Fandango », déploie 
une énergie vibrante et une 
�inesse toute classique. En clô-
ture, une relecture poignante : 
« Las Cuatro Estaciones Por-
teñas » d’Astor Piazzolla, dans 
l’arrangement de Giorgio Mirto, 
où le tango nuevo se fait poésie 
intime.

Un tissage de cordes, de pas-
sions et de paysages sonores, 
qui invite à l’écoute profonde et 
à l’émerveillement.

Les concertistes
Alessio Nebiolo professeur 

de guitare au Conservatoire de 
musique de Genève, obtient 
avec « distinction » le diplôme 
du conservatoire « A. Vivaldi » 
d’Alessandria, puis le Diplôme 
de concert ainsi que le Diplôme 
de soliste avec les « Félicitations 
du Jury » au Conservatoire de 
Lausanne et le 1er prix « Max 
Jost » récompensant le meilleur 
diplôme de soliste.

Lauréat de nombreux 
concours internationaux (11 
prix), il a donné plus de 1000 
concerts entre 1998 et 2024 
en tant que soliste, soliste avec 

orchestre ou en for-
mation de chambre. 
Il est invité dans de 
prestigieux festivals 
en Europe, Asie, Amé-
rique du Sud, Mexique, 
Canada et USA.

Il est dédicataire de 
nombreuses œuvres 
pour guitare dont trois 
concertos pour guitare 
et orchestre.

Il s’est produit 
comme soliste avec de 
nombreux orchestres 
en Suisse, Italie, Chili, 
Pologne, France, Uru-
guay, Mexique, Bolivie, 
USA, en interprétant les 
grands concertos pour 
guitare et orchestre 
(notamment le Concerto 
de Aranjuez).

Il a enregistré 11 CDs dont 
« Live at Lucerne Festival », El 
Otro Astor (Brilliant Classics), 
Nicolò Paganini, la guitarra vir-
tuosa (Tempus Clasico), La 
Danza (Flipper Music) distri-
bués mondialement.

Alessio Nebiolo est profes-
seur de guitare au Conserva-
toire de musique de Genève et 
donne régulièrement des mas-
terclasses dans les universités 
et conservatoires supérieurs en 
Europe, Inde et Amérique du 
Nord et du Sud.

Charlotte Orcel est une vio-
loniste française, diplômée d’un 
Master Concert (2021) et d’un 
Master de Pédagogie (2023) 
à la HEM de Genève, dans la 
classe de Sergey Ostrovsky. Sou-
tenue par la Fondation Lalive 
et lauréate de la Sinfonietta de 
Genève, elle est récompensée 

pour l’excellence de ses récitals 
du Prix « Pierre Vidoudez ».

Passionnée d’orchestre, 
elle intègre l’Orchestre fran-
çais des Jeunes en 2013, et 
sera ensuite invitée au sein du 
Wiener Jeunesse Orchester. 
Depuis, elle s’est produite avec 
des orchestres et ensembles 
dans de nombreux festivals en 
France et à l’étranger (Festival 
de Bellerive, Les Folles Journées 
de Nantes, Festival Classiques 
au Vert, Festival de la Chaise-
Dieu, Summerfest de SOTA-USA, 
Enescu Music World Festival…). 
Férue de musique de chambre, 
elle a joué dans diverses for-
mations, notamment avec l'En-
semble Contrechamps (Suisse) 
ou le QuartettOrfeo (Italie, USA, 
Panama), et des ensembles 
musicaux allant du duo à l’oc-
tuor. Elle a reçu les précieux 
conseils d'artistes renom-
més tels que P. Kopatchins-
kaja, M. Carruzzo, G. Takacs-

Nagy, M. Charvet, M. Sîrbu… En 
tant que soliste, elle a notam-
ment joué avec la Sinfonietta de 
Genève (Suisse/2025), le Mis-
sion Symphony Orchestra (Ita-
lie/2024), le Musicfor America 
String Orchestra (USA/2023 et 
2024) et l'Orchestre de Gaillard 
(France/2024).

Luisina Rabago est une 
violoniste argentine formée 
au Royal Birmingham Conser-
vatoire et à la Haute Ecole de 
musique de Genève, où elle a 
obtenu un Master en pédago-
gie musicale ainsi qu’un Mas-
ter en interprétation de concert. 
Elle joue régulièrement au sein 
d’orchestres tels que l’orchestre 
Symphonique de Berne, l’or-
chestre National de Lyon, et l’or-
chestre des Pays de Savoie.

Parallèlement à son activité 
orchestrale, elle se consacre 
avec passion à la musique sud-
américaine. Elle fait partie du 

groupe de tango Luce 
Tango et du groupe 
Barlovento Sur, avec 
lequel elle a récemment 
réalisé un enregistre-
ment dans le cadre d’un 
projet récompensé par 
le prix du meilleur pro-
jet professionnalisant, 
décerné par la Haute 
Ecole de musique de 
Genève et la Fondation 
Leenards.

Luisina enseigne 
également le violon au 
Conservatoire de Saint-
Julien-en-Genevois, 
et partage son temps 
entre l’enseignement, 
la scène et la création 
artistique.

Salete Ferreira altiste por-
tugaise, a commencé ses études 
de musique à l'âge de 8 ans. A 
12 ans, elle s'est inscrite à l'Ar-
teve, Ecole professionnelle 
d'Art de Vale do Ave, où elle a 
commencé à jouer de l’alto. En 
2021, elle entre à la Haute Ecole 
de musique de Genève dans la 
classe de Maté Szücs, où elle 
obtient son Bachelor et poursuit 
actuellement un Master.

Toujours fascinée par l'art 
du jeu orchestral, elle collabore 
régulièrement avec la Camerata 
de Salzbourg, l'Orchestre Sym-
phonique de Saint-Gall, l'Or-
chestre XXI, l'Orchestre Philhar-
monique de Malte et l'Orchestre 
de Chambre du Portugal. Elle 
était également membre de plu-
sieurs orchestres de jeunes : 
Royal Concertgebouworkest 
Young, Jovem Orquestra du Por-
tugal, Alto Minho Youth Orches-
tra et Schweizer Jugend Sin-

fonieorchester. A partir de la 
saison 2025/2026, elle rejoin-
dra l'Orchestre du Théâtre de 
Biel Solothurn en tant qu’acadé-
miste. En tant que chambriste, 
elle a formé le Quarteto Aurora, 
qui a remporté le 2e prix du 
concours « Prémio Jovens Músi-
cos » dans la catégorie musique 
de chambre.

Violoncelliste passionnée 
de musique de chambre sur 
instrument moderne et histo-
rique, Anna Ozdemir se pro-
duit régulièrement en sonate et 
en quatuor à cordes en Suisse 
et en France. Cofondatrice du 
duo Werther avec la pianiste 
Florie-Jeanne Riva, elle est invi-
tée en tant que soliste et cham-
briste sur la scène de divers fes-
tivals tels que la Cello Biennale 
d'Amsterdam, Les Aubes, le fes-
tival d’été de la ville de Genève 
ou encore le festival de Bellerive 
(Suisse), Les Fieffés Musiciens, 
Classique au port, Musique en 
Charolais-Brionnais (France), 
ou sur les ondes de la RTS, et 
collabore avec divers ensembles 
suisses et français tels que les 
Swiss Cellists ou encore les 
ensembles baroques Mnemusik 
et Pulcinella.

Anna est diplômée en 2022 
d'un master concert et en 2025 
d'un master de pédagogie à la 
HEM de Genève, où elle s'est 
formée depuis 2017 auprès 
d’Ophélie Gaillard, Bruno Coc-
set, Gabor Takacs-Nagy et du 
quatuor Voce. Elle est lauréate 
des fondations Lalive et Mares-
cotti, ainsi que de la Sinfonietta 
de Genève.

Comm.

Forel (Lavaux)

Concerts de Savigny à l’église de Forel (Lavaux), dimanche 18 janvier, à 17h

Profitez de notre off re 50 sets de table à Fr. 35.- 
Livraison comprise

Fr. 25.- si vous venez les chercher à la rédaction

Commandez directement ici

Agrémentez votre table, carnotzet, etc…
grâce aux sets de table de la Poya

Publicité
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A une époque plus ou moins contemporaine à la nôtre, à la 
frontière étasunienne du Mexique, alors que l’extrême-droite 
semble avoir pris pour de bon les rênes du pays, une révolution 
fait rage. Adaptation libre du roman « Vineland » de Thomas 
Pynchon, ce dixième long-métrage de Paul Thomas Anderson 
(« There Will Be Blood », « Phantom Thread » ou encore le récent 
« Liquorice Pizza ») n’est pas moins invraisemblable que l’ac-
tualité. Une bataille après l’autre (« One Battle After Another ») 
dépeint un pays plus polarisé que jamais, soumis à un fascisme 
institutionnalisé.

D’une part il y a l’omniprésence fulgurante des forces de 
l’ordre en toute puissance, une politique anti-immigration 
drastique, des idéologies suprémacistes décomplexées (à 
l’instar du club Christmas Adventurers). D’autre part et en 

contre-point, un groupuscule révolutionnaire, un peu ringard, du nom 
de « French 75 » dirigé par la redoutable Per�idia Beverly Hills (Teyana 
Taylor) et son amant Bob Ferguson (Leonardo DiCaprio). Le collectif 
s’organise à coup d’actions protestataires à un rythme frénétique : des 
réfugié·es sont libéré·es, des banques sont braquées, et des bombes 
éclatent de tous côtés.

Un grand fi lm de personnages - et d’acteur·rices
Paul Thomas Anderson signe à nouveau un grand �ilm à la mise 

en scène �lamboyante ; une œuvre qui se cherche - et se trouve - 

entre satire politique, �ilm d’action, road-movie et drame relation-
nel. Le récit ne laisse aucun répit : il déploie une bande-son ultra 
chargée et un rythme de montage haletant pour créer un sus-
pense insoutenable (à l’instar de la scène �inale de poursuite dans 
le désert magistrale, à déconseiller aux personnes cardiaques). On 
passe 2h40 en apnée, à la merci d’une narration qui nous ballote 
entre les points de vue de personnages hauts en couleurs. Car « Une 
bataille après l’autre » est avant tout un �ilm de personnages éri-
gés en archétypes. Des rôles de femmes noires puissantes, badass,
mettent à mal les attentes patriarcales : Per�idia Beverly Hills, en 
légende révolutionnaire, choisit l’activisme plutôt que la mater-
nité. On se souviendra de la scène où, enceinte de sept ou huit 
mois, elle tire à la mitraillette sous le regard impuissant du père, 
Bob. DiCaprio est justement au sommet de son art, dans un per-
sonnage tout en ambivalences : un révolutionnaire dépassé, aussi 
grotesque qu’attachant, pathétique et bouleversant de sincérité, 
profondément paternel. En�in, et surtout, on retiendra la perfor-
mance remarquable de Chase In�inity qui signe son premier rôle au 
cinéma avec le personnage de Willa, 16 ans, héritière d’un monde 
ravagé par la haine et au sein duquel elle devra choisir ses propres 
batailles.

Une bataille par amour
Au-delà du �ilm d’action et de la comédie satirique, Paul Tho-

mas Anderson livre aussi un récit sur la force de l’amour et des 

liens affectifs. Comme un �il tendu, 
l’amour se déploie dès les premiers 
plans du �ilm dans la relation entre 
Per�idia et Bob - avec un DiCaprio 20 
ans plus âgé que Teyana Taylor, la �ic-
tion n’a à nouveau rien à envier à la 
réalité ! Quoi qu’il en soit, les cama-
rades dans la lutte pour la révolution 
et amant·es en�lammé·es (les scènes 
de sexe côtoient les explosions de dynamite) donneront naissance 
aux fruits d’une union imparfaite, torturée, puissante : un enfant et 
une révolution. Dans « Une bataille après l’autre » les personnages 
sont tenus par des liens ambigus qui poussent à aimer, trahir, fuir, 
lutter, aimer encore. Peut-être que le �ilm nous livre en conclu-
sion une morale un peu facile et pourtant séduisante : l’amour est 
le véritable moteur de toute révolution à venir, incarnée par une 
jeunesse tiraillée, ambivalente, que rien ne pourra arrêter.

Gysèle Giannuzzi

Une bataille après l’autre de Paul Thomas Anderson,
2025, États-Unis, VOstFR, 2h40
À voir au cinéma de la grande salle de Chexbres, 
vendredi 16 et samedi 17 janvier, à 19h30

Viva la revolución
« Une bataille après l’autre » de Paul Thomas Anderson

Cinéma

Hommage à l’historien Claude Cantini (1929-2025)

Claude Cantini a été 
longtemps un cor-
respondant �idèle de 
notre Courrier, qu’il a 

enrichi par ses chroniques his-
toriques locales et régionales, 
par exemple sur les mines de 
charbon d’Oron, exploitées 
pendant la guerre, et dont la 
fermeture en 1946 provoqua 
une impressionnante marche 
de protestation des mineurs 
sur Lausanne. Ou encore des 
articles sur la médecine, sur les 
notaires et sur les beaux arbres 
de notre district…

Mais l’importance du per-
sonnage va bien au-delà. Il 
est né en 1929 à Livourne 
(Toscane), dans une famille 
qu’il qualifiait lui-même de 
prolétarienne. Très tôt, le 
régime mussolinien, en place 
depuis 1922, et son embri-
gadement forcé dans la jeu-
nesse, lui inspirent le dégoût 
du fascisme. En même temps, 
son père, grand lecteur mal-
gré son modeste statut social, 
l’initie à la culture et notam-
ment à l’histoire. Pendant 
la guerre, la famille (sauf le 
père mobilisé en Libye) doit 
fuir les bombardements et 
se réfugier à Pise, puis dans 
le village de Castagnete Car-
ducci. A l’automne 1944, 
Claude peut reprendre ses 
études techniques en agro-
nomie. C’est à cette période 
qu’il adhère au socialisme 
libertaire (l’anarchisme), et 

aussi à la Libre Pensée, aux-
quels il restera fidèle jusqu’à 
sa mort. En 1952-1953, il 
s’engage dans le Service 
civil international et parti-
cipe à un camp de travail en 
Calabre, où il découvre l’ex-
ploitation par les grands 
propriétaires fonciers et la 
misère du Midi. Son enga-
gement auprès des ouvriers 
agricoles lui vaut même 
quelques mois de prison. Ne 
voulant pas faire son service 
militaire, il gagne la Suisse, 
où il entreprend, entre 1954 
et 1957, à l’hôpital de Cery, 
de nouvelles études d’infir-
mier en psychiatrie. Puis, 
jusqu’à sa retraite en 1989, 
il sera très actif sur le plan 
syndical dans la VPOD, deve-
nue par la suite le SSP. Il se 
montre aussi critique envers 
la psychiatrie officielle alors 
pratiquée.

Ses écrits s’orientent 
alors vers l’étude (et la 
dénonciation) de l’extrême 
droite en Suisse. Historien 
autodidacte - au début un peu 
snobé par le milieu universi-
taire - il y consacre une série 
de brochures et de livres. 
Citons notamment le titre 
de son ouvrage majeur : Le 
colonel fasciste suisse, Arthur 
Fonjallaz, qui était stipendié 
par Mussolini, lequel, rappe-
lons-le, voulait le rattache-
ment à l’Italie de Nice, de la 
Savoie, de la Corse et du Tes-

sin. Inlassablement, Claude 
Cantini n’a cessé de dénon-
cer les compromissions avec 
le fascisme d’une partie de la 
bourgeoisie suisse, et même 
de l’Eglise nationale vau-
doise… Pour mémoire, le doc-
torat honoris causa octroyé 
à Mussolini (qui venait de 
conquérir l’Abyssinie en uti-
lisant les gaz asphyxiants) 
par l’Université de Lausanne 
en 1937, ou l’horrible assas-
sinat du marchand de bétail 
juif Bloch, à Payerne, à l’ins-
tigation d’un pasteur vau-
dois, ou encore à Genève la 
multiplication d’écrits anti-
sémites de Géo Oltramare, 
avant qu’il ne rejoigne Paris 
occupée et la Collaboration 
avec les Allemands. Autant 
d’épisodes peu glorieux de 
notre histoire nationale, 
longtemps occultés. Donc, 
par ses publications enga-
gées, Claude Cantini ne se fit 
pas que des amis…

Sur le plan privé, Claude 
Cantini forma avec Elisa-
beth Cantini-Eggenberger 
un couple très uni, jusqu’au 
décès de cette dernière. Ils 
eurent deux fils, malheu-
reusement disparus de leur 
vivant, douleur que Claude 
surmonta avec une grande 
capacité de résilience. Au 
quartier de la Chercotte 
(commune de Forel-Lavaux), 
dont il fut l’un des pionniers, 
plus tard à l’EMS Résidence 

Les Pergolas à Chexbres, 
Claude, lucide jusqu’à sa 
mort, a laissé de nombreux 
souvenirs. Disons enfin que, 
naturalisé suisse en 1967, 
Claude Cantini fut un modèle 
d’intégration, sans pour-
tant jamais renier ses ori-
gines italiennes, auxquelles 
il restait profondément atta-
ché. En 2009, il reçut le Prix 
d’honneur de l’Association 
du Vieux Lavaux. Il nous a 
quittés le 20 décembre 2025.

Adieu Claudio, person-
nalité exceptionnelle, ton 
sens chaleureux de l’amitié 
et tes écrits perpétueront ta 
mémoire !

Pierre Jeanneret

Disparition

Vidéo
Retrouvez l’entretien vidéo avec 
Claude Cantini réalisé par Pierre 
Jeanneret à Forel en 2003.                       
Archives de la Ville de Lausanne.

L’enfant de Perfi dia (Teyana Taylor) et Bob (Leonardo Dicaprio), vient de naître
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Bob (Leonardo DiCaprio), mitraillette à la main, à la recherche de sa fi lle
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Willa (Chase Infi nity) a été capturée

©
 W

ar
ne

r B
ro

s



N° 2 • JEUDI 15 JANVIER 2026 Le Courrier

Contrôle qualité

AGENDA 14

Publicité
IMPRESSUM

ABONNEMENT
1 an Fr. 98.– 

IBAN 
CH92 8080 8008 2357 1001 9

ADMINISTRATION
Les Editions Lavaux-Oron Sàrl
26, route de l'Industrie
1072 Forel
Tél./Fax : 021 908 08 08/09

www.le-courrier.ch

TIRAGE
26’000 exemplaires

RÉDACTION
Arvid Ellefsplass
redaction@le-courrier.ch
Tél. 021 908 08 05

MISE EN PAGE 
Blaise Marro et 
Sabine Baechtold
annonces@le-courrier.ch
Tél. 021 908 08 01

PUBLICITÉ
Hugo Barbey
hugo.barbey@le-courrier.ch
Tél. 079 596 46 25

ÉDITEUR / 
DIRECTEUR
Olivier Campiche
olivier.campiche
@le-courrier.ch
Tél. 021 908 08 08CONSEILS POUR OBSÈQUES FUTURES

www.alea-pfg.ch

GÉNÉRALES SA

Sabine Martinet-Christen
Oron-la-Ville

021 907 97 61 (24h/24)
079 778 81 28

�������������������������02
26

1090 La Croix-sur-Lutry    021 791 53 74

W W W. G A R A G E D E L A C R O I X - L U T R Y. C H

E N T R E T I E N   T O U T E S   M A R Q U E S  
A U T O - M O T O - S C O O T E R

E N T R E T I E N   T O U T E S   M A R Q U E S  

SUDOKU

INSTRUCTIONS
Inscrire dans chaque case un chiffre 
entre 1 et 9.

Le même chiffre ne peut figurer :
• qu'une seule fois par colonne ;
• qu'une seule fois par ligne ;
• qu'une seule fois par carré de neuf cases.

Aran
24 janvier, à 18h30, à la salle des Mariadoules, soirée 
moules-frites du sauvetage de Villette.

Belmont
Chaque jeudi, de 15h30 à 19h30, à la route d’Arnier, 
marché hebdomadaire de produits frais et de saison.

Tous les lundis, à 9h30, au restaurant Bélimont 
Panorama, café-rencontre séniors.

30 janvier, à 20h15, à la grande salle, « Un ours dans 
le Jura », projection CinéClub.

Carrouge
30 janvier, dès 18h30, à la grande salle, soirée crèpes 
à gogo du Jumelage Carrouge-Carrouge (F).

30 janvier, dès 16h30, sur la place du village, marché 
Charme.

Chexbres
17 janvier, à 10h30, à Cinéchexbres, 
séance La Lanterne Magique.

30 janvier, à 20h, au Cœur d’Or, une heure d’impro

31 janvier, à 21h, au Cœur d’Or, « Anti-concert », 
expérience scénique hybride par Nicolas Vivier.

Cully
18 janvier, à 17h, à l’église catholique, concert du 
chœur mixte Ste-Cécile d’Echallens, entrée libre.

Ecoteaux
21 janvier, de 13h45 à 16h30, à la grande salle, 
après-midi jeux de la Palme d’Or.

Forel
18 janvier, de 8h30 à 15h, assemblée FCVdA des 
Rossignols.

30 et 31 janvier, à 20h, à la grande salle, soirées 
annuelles du chœur d’hommes L’Avenir.

Grandvaux
15 janvier, à 18h30, à la grande salle, séance 
d’information du concours théâtral FVJC 2026.

21 janvier, de 19h30 à 21h, à la salle Corto, « Le goût 
du temps, les saisons à travers le corps, la terre et 
la cuisine », conférence de Raphaël Gétaz, maraîcher.

Lutry
Jusqu’au 21 février, patinoire gratuite avec buvette, 
petite restauration et fondue.

15 et 16 janvier, à 20h, à L’Esprit Frappeur, 
Yves Moulin, accordéoniste concertisite.

22 janvier et 12 février, à 18h, à la patinoire, 
initiation curling, raclette.

23 et 24 janvier, à 20h, à L’Esprit Frappeur, 
Sylvie Bourban « Hommage à Michel Bühler ».

27 janvier, à 18h30, à la salle Mafl i, « Découvrez 
l’énergie » conférence de Susan Mühlemeier.

Maracon
15 janvier, de 9h à 11h30, à La Classe, 
café-tricot par Christine.

17 janvier, dès 15h30, à La Classe, loto 
par Catherine et Christian.

23 janvier, dès 19h, à La Classe, jolies balades, 
mélodies et slows par Eddy Musique.

29 janvier, de 19h30 à 21h, à La Classe, Atelier 
découverte de l’hypnose en groupe par Aurélie Surchat.

Mézières
Tous les premiers jeudis du mois, rdv à 13h30 au 
parking de l’Epinette. Balade dans la nature pour 
les personnes de 60 ans et plus. Sans inscription 
ou cotisation. Info : 078 671 33 49 Pro Senectute.

Tous les mercredis après-midi, de 14h à 17h, après-
midi de jeux à la salle de paroisse. Prenez votre jeu 
favori et rejoignez-nous pour un moment convivial ! 
Info : Théo Iliani 078 671 33 49.

Oron
Tous les samedis, de 9h à 12h30, 
à la place de la Foire, marché hebdomadaire.

Tous les mardis, de 14h à 17h, à la cafétéria 
du Centre sportif d’Oron-la-Ville, rencontres pour 
les personnes de 60 ans et plus. Sans inscription 
ou cotisation. Antoinette Décastel 077 403 84 09 / 
Romain Richard 079 816 49 64.

18 janvier, au centre de vie La Rencontre, « A ta santé ! 
astuces santé ».

23 janvier à 19h30 au temple, prière avec chants 
de Taizé (spaghettis offerts aux jeunes dès 18h30), 
org. Paroisse d’Oron-Palézieux

Palézieux
24 à 20h et 25 janvier à 15h, à la salle polyvalente, 
concert d’accordéon des Sittelles, entrée libre, 
collecte.

Puidoux
30 janvier, à 20h, à la grande salle, soirée des 
paysannes vaudoises, « Le temps d’une vie, 5800 km 
en kayak vers le Cap Nord » conférence de Aline 
Guignard et Olivier Forney.

Pully
Café-théâtre de la Voirie, rés. www.theatredelavoirie.ch.

Jusqu’au 18 janvier, à 20h, (sa, di, 17h), « Entre nous 
soit-dit », une soirée, deux univers.

22 au 31 janvier, à 20h30, « Mon colocataire est une 
garce », de Fabrice Blin et Michel Delgado.

Ropraz
Jusqu’au 18 janvier, « Emerveillement », 
exposition de Nicolas Fossati, Isaline et Lolek. 
Finissage le 18 janvier.

Savigny
31 janvier, à 20h, (repas 18h) Soirée Jodlerklub 
Alpenrösli suivi d’un bal.

Villette
Tous les deuxièmes lundi du mois, de 9h à 12h, 
 aux Cullayes, Atelier d’aide à l’informatique pour 
les personnes de 60 ans et plus à la salle de l’ancien 
collège. Prenez votre ordinateur ou téléphone. 
Info : 078 671 33 49 Pro Senectute.e.

Si vous désirez voir �igurer vos manifestations
gratuitement dans notre rubrique « agenda » 
merci de nous faire parvenir votre programme 
à redaction@le-courrier.ch

AGENDA

MÉTÉO DE LA SEMAINE 

JE 15

Lieu

Du jeudi 15 au mercredi 21 janvier 2026 Mis à jour le 13.1.26
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Oron-la-Ville Savigny Cully

VE 16

SA 17

DI 18

LU 19

MA 20

ME 21

Dimanche 18 janvier 2026

SERVICES RELIGIEUX

Paroisse d’Oron-Palézieux
Maracon 10h00 

Paroisse du Jorat
Ropraz 10h00 

Paroisse de Puidoux
Crêt-Bérard 8h00 

Paroisse de Savigny-Forel
Savigny 10h00 

Paroisse de St-Saphorin
Puidoux 10h15 

ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE RÉFORMÉE

Cully 9h30 messe
Lutry 10h00 messe
Oron 10h30 messe
Promasens 18h00 samedi
Ursy 9h00 messe

ÉGLISE CATHOLIQUE

Paroisse de Pully-Paudex
St-Maurice 11h00 

Paroisse de Belmont-Lutry
St-Maurice 11h00 

Paroisse de Bourg-en-Lavaux
Cully 10h30 En cas de doute, rendez-vous sur www.eerv.ch 6 4 7 5 3 8 2 1 9

8 1 9 6 2 7 4 3 5

2 3 5 1 4 9 6 7 8

4 9 6 3 8 5 1 2 7

7 2 8 9 1 6 3 5 4

1 5 3 2 7 4 9 8 6

9 8 2 7 6 1 5 4 3

3 6 4 8 5 2 7 9 1

5 7 1 4 9 3 8 6 2

Solution N°336

N° 337 DIFFICULTÉ : 3/4 THIERRY OTT

4 2 8 5

3 2

6 4 1 2

6 8

4 6 5 9

9 8 7 2

2 7 4 8

8 3 1

2 9 4 3 6

CINÉMAS
Oron-la-Ville

Retrouvez d’autres informations sur
www.cinemadoron.ch / www.cinechexbres.ch / cinema-du-jorat.ch

Ma frère
Fiction de Lise Akoka & Romane Gueret

v.f. – 10/14 ans
Je 15 et ve 16 janvier à 20h, sa 17 janvier à 18h, 

di 18 janvier à 16h et ma 20 janvier à 20h

Les enfants vont bien
Fiction de Nathan Ambrosioni

v.f. – 12/16 ans
Je 15 janvier à 20h et ma 20 janvier à 20h

Colostrum
Documentaire de Sayaka Mizuno

v.f. – 16/16 ans
Sa 17 janvier à 16h, 

et di 18 janvier à 14h

Le chant des forêts
Documentaire de Vincent Munier

v.f. – 6/10 ans
Sa 17 janvier à 16h et 20h, di 18 janvier à 14h 

et 18h, et lu 19 janvier à 20h

Carrouge

Chexbres

La fabrique des monstres
Animation de Steve Hudson

v.f. – 6/8 ans
Ve 23 janvier à 18h et sa 24 janvier à 17h 

Avatar - De feu et de cendres
Fiction de James Cameron

v.f. – 14/-- ans
Ve 16 et sa 17 janvier à 19h 

À bout de souffl e
Fiction de Jean-Luc Godard

Ma 20 janvier à 20h30

Une bataille après l’autre
Fiction de Paul Thomas Anderson

v.f. – 14/14 ans
Ve 16 et sa 17 janvier à 19h30

Le Chœur Mixte Crescendo de Palézieux
a le profond regret de faire part du décès de 

Monsieur

Claudio FORTINI
membre fondateur et ami du chœur.

Nous présentons à sa famille nos sincères condoléances.

Avis mortuaire

Sortie Sortie
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Soirée (presque) parfaite pour public conquis

Un quart de �inale de 
Coupe d’Europe, à 
l’enseigne du WSE 
Trophy, c’est non 

seulement une première dans 
l’histoire du club, mais éga-
lement l’occasion de faire la 
promotion d’un sport trop 
méconnu. Le public ne s’y 
pas trompé qui est venu en 
nombre garnir les gradins de la 
salle Arnold-Reymond. Après 
une minute de silence pour les 
victimes de l’horrible tragédie 
de Crans-Montana, il a assisté 
à un match de haute tenue, 
disputé dans un excellent état 
d’esprit et très bien arbitré par 
un duo portugais qui a su se 
faire oublier.

Les Transalpins allaient 
pourtant vite démontrer leur 
redoutable efficacité. Après 
trois passes et cinq secondes 
de jeu - ce qui doit être une 
forme de record - Giovinazzo 
avait inscrit son premier but. 
L’importante et bruyante 
cohorte des ultras ayant fait 
le déplacement des Pouilles 
(seize heures de car, tout de 
même !) n’en demandaient 
pas tant.

Le deuxième but italien 
est survenu à la 9e minute. 
Parti en contre, Xavi Car-
doso, véritable poumon de 
l’équipe pugliese, crucifiait 
Oberson d’un tir en pleine 
lucarne. Mais Pully rédui-
sait la marque cinq minutes 
plus tard par un Jimenez qui, 
laissé seul, récupérait une 
balle sur un shoot de Loye et 
mystifiait le gardien Bovo.

Pendant les 10 minutes 
qui ont suivi, les actions 
se sont succédé de part et 
d’autre. Les Giovinazzesi, par 
la fulgurance et la rapidité de 
leurs actions, donnaient l’im-
pression de pouvoir à tout 

moment déchirer le rideau 
défensif des joueurs du lieu 
mais sans y parvenir. Par 
précipitation peut-être, mais 
surtout parce que les Pulié-
rans, très bien disposés, ont 
tenu le choc, bien aidés en 
cela par un formidable Ober-
son dans les buts.

Les visiteurs ont tout de 
même trouvé une nouvelle 
faille deux minutes avant 
la pause, grâce à un débor-
dement de Cardoso sur la 
droite et une reprise de 
volée de Mezzina. Les Pullié-

rans ont réclamé une faute 
pour canne haute, mais les 
arbitres n’ont pas bronché. 
Neuf secondes plus tard, un 
scénario identique se produi-
sait de l’autre côté de la piste 
où Vieira déviait un shoot 
de Garcia. « Canne haute » 
ont dit les Italiens, mais les 
arbitres valideront ce but là 
également. C’est ainsi que 
Pully atteignait la mi-temps 
avec un seul goal de retard 
et la conscience de livrer un 
grand match.

Douloureuse reprise
Malheureusement pour 

les Pulliérans, l’entame de 
la seconde mi-temps n’al-
lait pas vraiment leur plaire. 
En l’espace de 90 secondes, 

Giovinazzo marquait à trois 
reprises, montrant ainsi 
sa capacité à prendre une 
défense à revers. Trois buts 
de Federico Mura, qui en aura 
marqué quatre durant cette 
partie. Le 4-2 en particulier 
fut un modèle du genre : Car-
doso lancé en pleine vitesse 
débordait sur la gauche et 
trouvait Mura au centre. Rien 
à faire quand le rink-hockey 
est joué de cette manière.

Mais Pully restait dans 
le jeu malgré ces secondes 
de folie, grâce à Pintado qui, 
d’un lift, parvenait à trom-
per un Bovo mis sous pres-
sion par Guillaume Duflon. 
Mieux même, à la 9e minute, 
le meneur de jeu des Rouges 
transformait un pénalty sifflé 
contre le gardien italien cou-
pable d’avoir bloqué la balle, 
ramenant ainsi le score à 6-4.

Il restait alors 14 minutes 
à jouer et tout pouvait arri-
ver. Curieusement compte 
tenu de l’intensité du match, 
le résultat n’allait plus bou-
ger jusqu’à la fin de la partie. 

Peut-être Giovinazzo s’est-
il méfié de ce Pully qu’il ne 
parvenait pas à décrocher, 
alors que les Pulliérans, ont 
gardé la foi jusqu’à la fin. 
Que se serait-il produit si le 
gardien italien n’avait pas 
retenu le deuxième pénalty 
de Pintado deux minutes 
avant la fin du match ? Nul 
ne sait.

Quoi qu’il en soit, malgré 
la défaite, ce Pully-là a fait 
plaisir à voir et son public lui 
a justement fait une ovation 
en fin de match. Tenir le choc 
face à une équipe de semi-
pros n’avait rien d’évident. 
On relèvera que le coach 
Pulliéran, Mateo de Ramon, 
a fait jouer l’entier de son 
effectif, ce qui a certaine-
ment contribué à la bonne 
prestation d’ensemble du 
groupe. Le match retour 

aura lieu le 24 janvier à Gio-
vinazzo et ce ne sera pas une 
mince affaire.

En attendant, ce samedi 
à 18h, retour au champion-
nat suisse avec un déplace-

ment à Thoune qui prend 
toute son importance dans 
la perspective d’une partici-
pation aux playoffs.

Pado Dupertuis

Rink-hockey

L’af�iche Pully - Giovinazzo pour les quarts de �inale de la Coupe d’Europe a tenu toute ses promesses. 
Bien que battus 6-4, les Pulliérans se sont montrés à la hauteur de l’enjeu devant près 600 spectateurs et les caméras de la RTS.

Les Ultras de Giovinazzo, un enthousiasme communicatif

Après le match, les deux équipes se sont réunies avec leurs dirigeants pour la photo fi nale. Même en Coupe d’Europe, le rink-hockey reste une grande famille

La tragédie de Crans-Montana était dans tous les esprits. Les Ultras ont accroché une banderole, 
les Pulliérans ont joué un brassard au bras
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Coupe d’Europe WSE Trophy, 
¼ de fi nale, match aller : 
Pully - Giovinazzo 4-6 (2-3)

Composition de l’équipe : Guillaume 
Oberson (Maxime Dufl on) ; Paulo 
Vieira, Guillaume Dufl on, Jérôme 
Dutoit, David Garcia, Andrin Gottwald, 
Gaël Jimenez, Jérémie Loye, Ricard 
Pintado.
Evolution du score : 0-2, 1-2, 1-3, 2-3, 
2-4, 2-5, 3-5, 3-6, 4-6.
Autres matches : Wimmis (CH) - Sar-
zana (I) 1-3 ; Valongo (P) - Mérignac 
(F) 5- ; Noisy Le Grand (F) - San Just 
(E) 3-2.
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 Lundi à vendredi : 8h-19h non-stop
Samedi 8h-18h non-stop
 1610 Oron-la-Ville – Route de Lausanne 21
Tél. 021 907 64 10

Offre valable dans tous les Denner de Suisse

Jus de fruits Granini
• Orange, sans pulpe
• Cocktail de fruits
• Nectar Orange-Mangue
6 x 1 litre

ACTION   du mardi 13 avril 2021
au samedi 17 avril 2021

Offre valable dans tous les Denner de Suisse

Bière Originale 
Löwenbräu
24 x 50 cl

ACTION   du mardi 13 janvier 2026
au lundi 19 janvier 2026

02
26

Offre valable dans tous les Denner de Suisse

½ PRIX
15.45 au lieu de 30.95

02
26

12
février

5
février

29
janvier

22
janvier

PROCHAINES ÉDITIONS

Livraison des textes VENDREDI 16h Délai supplémentaire sur demande
redaction@le-courrier.ch

Livraison des annonces VENDREDI 12h
LUNDI 12h si emplacement réservé avant vendredi

annonces@le-courrier.ch

Le résultat fl éau dans la formation footballistique ?

L’important, c’est les 
trois points, « un derby, 
ça ne se joue pas, ça 
se gagne », « à domi-

cile, il n’y a qu’un seul résultat : 
la victoire ».

Tout footballeur, des talus 
ou non, a déjà entendu ce type 
de phrases dans les vestiaires. 
Leur récurrence interroge : le 
résultat est-il devenu un �léau 
dans la formation footballis-
tique ?

Les principes of�icielle-
ment défendus par l’Associa-
tion suisse de football (ASF) et 
les pratiques observées sur le 
terrain apparaissent souvent en 
décalage. A�in de mieux com-
prendre ces enjeux, un sondage 
a été mené auprès d’acteurs du 
football amateur, complété par 
un entretien avec Daniel Brun-
ner, responsable des juniors au 
FC Pully, fort de plus de 40 ans 
d’expérience dans la forma-
tion et l’encadrement de jeunes 
footballeurs et footballeuses.

Un peu plus de 120 per-
sonnes ont répondu au son-
dage. Les résultats montrent 
qu’une majorité adhère à l’idée 
qu’« une défaite est acceptable 
si l’équipe progresse » et qu’« il 
est possible de prendre du plai-
sir sans gagner ». Ces réponses 
traduisent une reconnaissance 
de la valeur formative de l’er-
reur et de l’apprentissage. Tou-
tefois, Daniel Brunner nuance 
ces résultats en soulignant que 
« entre le fait de le dire et le fait 
de le vivre, ce n’est pas la même 
chose ». Il met ainsi en évidence 
un décalage entre les valeurs 
af�ichées et la réalité du match, 
où la pression du résultat, l’en-
jeu et les émotions prennent 
souvent le dessus.

L’analyse révèle également 
que plus le niveau de compé-
tition augmente, plus l’impor-
tance accordée au résultat tend 
à s’accentuer. Si cette logique 
peut se comprendre dans les 
ligues supérieures, Daniel 
Brunner alerte sur son appa-
rition précoce dans les catégo-
ries juniors, parfois dès la pré-
formation (11-13 ans), ce qui 
va à l’encontre des principes 
de l’ASF, dont l’objectif est de 
« privilégier le jeu par rapport à 
l’enjeu » à ces âges. Cette ambi-
valence se retrouve dans les 
réponses au sondage, certains 
participants estimant que « par-
fois, la victoire à court terme 
doit être privilégiée, même si 
cela freine la progression ». Pour 
Daniel Brunner, cette contradic-
tion est largement in�luencée 
par le cadre institutionnel : « le 
message donné par le club est 
déterminant ». Lorsque la pre-
mière question posée après un 
match est « vous avez fait com-
bien ? », l’attention se focalise 
sur le résultat plutôt que sur la 
manière de jouer ou les appren-
tissages réalisés. Il souligne qu’il 
serait plus pertinent de deman-
der « comment vous avez joué ? »
ou « qu’avez-vous appris ? », 
questions qui recentrent l’ana-
lyse sur le contenu du jeu et la 
progression.

Les résultats du sondage 
mettent également en évi-
dence un climat émotionnel 
fortement in�luencé par la pres-
sion du score. Douze pour cent 
des répondants estiment que 
les comportements négatifs 
observés sur les terrains éma-
nent du corps arbitral, bien 
que la majorité reconnaisse 

qu’ils proviennent principa-
lement de la personnalité des 
joueurs. Par ailleurs, 108 per-
sonnes déclarent avoir été 
témoins de critiques envers 
l’arbitre au cours des douze 
derniers mois. Ces comporte-
ments surviennent principale-
ment lorsque le score est serré 
ou en cas de défaite, soulignant 
le rôle central du résultat dans 
l’émergence des tensions. Plus 
de 50 % des participants rap-
portent avoir vécu des con�lits 
liés au résultat sportif au cours 
des six derniers mois, con�ir-
mant l’impact du score sur les 
comportements et les relations 
autour du jeu.

Pour éclairer ces constats, 
Daniel Brunner s’appuie sur 
l’exemple du FC Barcelone, qu’il 
présente comme un modèle de 
formation orienté vers le long 
terme. Il rappelle que dans ce 
club, « perdre jusqu’en moins 
de 16 ans, contre l’Espagnol de 
Barcelone, ce n’est pas grave ; 
on gagnera en moins de 17 ».
Cette philosophie met l’accent 
sur l’apprentissage du jeu et 
la formation du joueur avant 
la recherche du résultat. Selon 
lui, cette approche permet non 
seulement de développer les 
compétences techniques et 
tactiques, mais aussi de favo-
riser une meilleure compré-
hension du jeu et une attitude 
adaptée face à l’erreur. A l’in-
verse, il souligne que « dans la 
formation, ce qui est destructif, 
c’est quand la victoire prime », 
car cette logique conduit à des 
choix pédagogiques limitants : 
les joueurs en dif�iculté jouent 
moins alors qu’ils auraient 
besoin de temps de jeu pour 

progresser, et des stratégies 
simplistes prennent le pas sur 
le développement à long terme.

Daniel Brunner insiste en�in 
sur le rôle central de l’entraî-
neur comme modèle éducatif. 
« On ne peut pas demander aux 
jeunes d’avoir une bonne atti-
tude si le coach n’en a pas une 
lui-même », rappelle-t-il. Selon 
lui, les objectifs d’apprentissage 
devraient être dé�inis à l’entraî-
nement et évalués en match 
indépendamment du résultat. 
Une équipe ayant appliqué les 
éléments travaillés durant la 
semaine devrait pouvoir être 
félicitée même en cas de défaite. 
Il souligne également que « ce 
n’est pas parce que tu ne cries pas 
que tu ne fais rien », rappelant 
que l’attitude de l’entraîneur, sa 
gestuelle et sa gestion émotion-
nelle in�luencent profondément 
le climat d’apprentissage et la 
prise d’initiative des joueurs.

Daniel Brunner met égale-
ment en avant le rôle des parents 
dans la construction du climat 

autour du football. Selon lui, « la 
pression du résultat ne vient pas 
seulement du terrain, elle vient 
aussi de l’environnement ». Il 
insiste sur l’importance d’orga-
niser une séance d’information 
en début de saison a�in de poser 
un cadre clair : « cette séance est 
fondamentale, elle permet d’ex-
pliquer la philosophie de forma-
tion, le rôle de chacun et l’impor-
tance du respect, notamment 
envers les arbitres ». Trop peu 
de clubs prennent le temps de 
transmettre ces messages, lais-
sant place à des incompréhen-
sions et à des comportements 
inadaptés les jours de match. Il 
estime que « le football se porte-
rait sans doute mieux si davan-
tage de clubs prenaient le temps 
de clari�ier leur philosophie et de 
rappeler que la formation passe 
avant le classement ».

Conclusion
Les résultats du sondage, 

croisés avec les propos de Daniel 
Brunner, mettent en évidence 

une tension persistante entre 
logique formative et culture 
du résultat. Si la progression et 
le plaisir de jouer sont large-
ment reconnus comme essen-
tiels, la réalité du terrain reste 
fortement marquée par l’en-
jeu du score. Or, comme le rap-
pelle Daniel Brunner, l’objec-
tif n’est pas de « gagner à tout 
prix », mais bien « d’apprendre 
à gagner », en inscrivant la per-
formance dans une perspec-
tive éducative respectueuse 
du développement des jeunes 
joueurs et joueuses. « Je tiens à 
rendre hommage et à féliciter 
l’ensemble des coachs qui s’en-
gagent comme bénévoles pour 
tous ces jeunes. Et �inalement, 
je suis en pensée avec toutes les 
personnes touchées par le drame 
de Crans-Montana. »

Texte : Jérôme Marendaz
Analyse du sondage : 

Arnaud Marendaz et Daniel Brunner

Football

D’un côté la joie de l’autre la déception

Daniel Brunner, le responsable junior 
de Pully Football

Un but, deux ambiances, une équipe célèbre, l’autre a la tête baissée
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